
MÉMOIRE
GÉNÉALOGIQUE

Sur la branche de la très-ancienne noble famille

de Van den Kerckhove , Kerckiioffs ou

Von Kirckhoff (1), surnommée Van der

Va re nt ou varents, qui s'est établie dans

le pays de Limbourg ; rédigé d'après d'anciens

manuscrits et d'autres documens authentiques.

La maison d'où est sortie la branche dont il s'agit

dans ce mémoire , a tenu, pendant des siècles, un

rang élevé dans la noblesse ; elle a été alliée a plu¬

sieurs des plus illustres familles d'Allemagne, de

Flandre et de Brabant : elle fut encore très-riche

et puissante au quinzième siècle, mais il paraît que,

depuis le seizième, elle a commencé à décliner.

Cette assertion repose sur les nombreuses recher¬

ches que j'ai faites sur cette famille, et dans les¬

quelles j'ai été puissamment secondé par deux de

ses membres et par quelques savans généalogistes.

La noblesse de cette maison se perd dans la nuit

des tems. Suivant des titres fort curieux et une foule

d'anciens documens que j'ai consultés, et sur l'au¬

thenticité desquels on ne peut former aucun doute,

(1) Vos Kircichoff en allemand. C'est ainsi que le
nom a été écrit par des membres de cette famille qui
ont habité dans le pays de Ju liers ou aux frontières du
Limbourg qui touchent a ce pays.
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«lie est originaire de la Franconie, où elle a été

connue, de tems immémorial, comme appartenant

à la noblesse immédiate, et elle tire son nom d'un

chateau qui fut situé au voisinage du Fichtelberg

et appelé dans l'antiquité, lors de l'usage général

du latin : Atrium et plus tard dans la langue du

pays : Kircliof.

Selon d'anciennes traditions , consacrées dans

un très-vieux manuscrit en parchemin, rédigé en

ancien brabançon, et qui est entre les mains d'un

descendant de cette antique maison, ce chateau ou

domaine serait provenu de Heribert, cinquième

duc de la Franconie, qui en fit cadeau à son neveu

Maingut, l'un des chefs de ses troupes, et de ce

Maingut serait issue la maison de Kircliof, dont

quelques membres furent investis sous Charle-

magne, de la dignité de comte {cornes, graf(l),

devenue héréditaire, depuis le règne de Conrad

premier, dans une branche de cette maison, qui

existai t encore à Trêves au treizième siècle, et portai t

d'argent à trois croissettes recroisettées de gueule,
mal ordonnées.

( 1) Les comtes, à cette époque, étaient des magistrats

qui, sous le monarque, gouvernaient le pays, ou bien

ils étaient attachés à la personne du souverain pour

l'accompagner à la guerre ou lui donner des conseils :

voilà-pourquoi ils sont quelquefois appelés dans les
anciennes chartes : Consules. Le titre de comte doit

avoir existé en Franconie depuis les temps les plus

reculés; voyez l'ouvrage: Cornélius Tacitus de bello ger-
manico.
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Je n'affirmerai pas que cette maison tire son ori¬

gine du neveu de Heribert, qu'elle descend des

anciens ducs de la Franconie, comme prétend le

manuscrit où je puise. Le tems est trop éloigné de

nous pour pouvoir parvenir à savoir ce qui en est;

mais j'ai acquis la certitude que, d'anciennes chartes,

elle est citée comme l'une des plus illustres maisons

de la Franconie, et qu'elle a été désignée sous le sur¬

nom de Atrium. Il est à remarquer que ce surnom,

qu'elle paraît avoir porté primitivement, n'était pas

entièrement abandonné par cette famille, depuis

qu'elle s'est établie en Belgique, c'est-à-dire par

quelques-uns de ses membres qui avaient embrassé

l'état ecclésiastique : il y eut, en 1196, parmi les

chanoines du chapitre de Tournay, Walterus ah

Atrio, devenu archevêque, et vers la fin du quin¬

zième siècle, parmi les chanoines du célèbre cha¬

pitre d'Anderlecht, Renier de Atrio alias Yan den

Kerckhove (1).

Il est prouvé par des actes et d'autres titres qui

présentent un caractère authentique , que cette

famille était déjà, au neuvième siècle, connue sous

le surnom de Kirchof. Le tombeau d'un de ses

membres, appelé Cunehertus , qualifié de comte

[cornes), ayant été marié à une fille de la maison

d'Arensberg et tué à la bataille d'Andernach, livrée,

(1) Voy. Mirœi opéra et le grand théâtre sacré du
duché de Brabant, liste des chanoines du chapitre
d'Anderlecht.
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en 876, entre Charles-le-Chauve et Louis II, roi
d'Allemagne, se trouvait à l'e'glise de cette ville. Cela
ne peut étonner quand on sait que dans la Franconie,
berceau de la véritable noblesse militaire et d'un
grand nombre des plus anciennes maisons nobles,
les surnoms ont été adoptés par les familles dis¬
tinguées beaucoup plus tôt qu'ailleurs. Ceci est
tellement vrai que plusieurs historiens croient que,
dans ce pays, les noms propres de famille ont été
héréditaires depuis les tems les plus reculés, aussi
bien que chez, les Romains (1) ; et le fait est que
lorsque les Francs entrèrent, en 263, dans la Gaule,
les noms propres étaient en usage parmi ces peuples.

Dans un manuscrit latin, renfermant des ordon¬
nances, attribuées à Charles-le-Gros, et conservé a
Francfort, il estfait mention d'un certain Thèodoric
delà maison de Kirchof (de Atrio) , décédé, en 884,
à Tribur, et que ce prince fit enterrer dans sa
chapelle , que l'on croit être l'église de Francfort
à laquelle on a donné depuis le nom de Saintc-
Bartholomée.

Dans les plus anciennes archives des villes du
Rhin et de la Suisse, on rencontre souvent le nom
de cette famille, et l'on peut voir qu'elle fut alliée
à différentes illustres maisons d'Allemagne, comme
à celles de Wildenberg, Hofkircken, Grombach,

(1) Dans les ouvrages sur l'ancienne Rôme, on voit
qu'il y avait des noms propres de famille chez les
Romains, et qui se transmettaient du père aux enfans.
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Hesscnberg , Scherenberg, Burckhausen , Feld-
kirch, etc.

Dans de vieux chateaux, couvcns et églises sur
le Rhin, on trouve des inscriptions relatives à cette
famille, ses armoiries, ainsi que des monumens
funéraires et épitaphes qui attestent combien elle
est ancienne, et combien elle fut jadis illustre et
puissante.

Suivant le manuscrit brabançon dont je viens
de parler , cette maison a fourni un évêque en
Franconie sous le nom de Wuolfger, au commen¬
cement du neuvième siècle. Il est dit dans le même
manuscrit qu'il existe à la grande église de Trêves
le tombeau de Laur. de Kirchof et de sa femme
M de Falkenstein, portant cette inscription :
Memoriœ Laur. a Kirchof liber, cond.it. viri(1)
et ejus conjugis M..... a Falkenstein
Anno MCXXII. Dans la même église, on a élevé
un monument à la mémoire d'un Godefroid de
Kirchof, qualifié de comte et de vaillant militaire,
et qui, d'après l'inscription sépulcrale, est décédé
le 7 Juillet 1139. Parmi les divers mausolées et épi¬
taphes relatés dans le manuscrit mentionné, il s'agit
aussi d'un monument funéraire , consacré à un
Conrad de Kirchof, dans l'église d'Àltendorf, et
ayant une longue inscription, dont voici une partie :

(1) A cette époque la qualification de virliberœ con-
dilionis signifiait freyherr en allemand, et plus tard

baron en français.
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Monumentum Conradi de Kircliof canonici her-

bipol (1) virtut. exempli. . . . qui

ob A.° MCLIÏI. On y parle e'galement du

tombeau d'un Sifride de Kerchof, qualifié de

chevalier, enterré, en 1189, à l'église de Nienevc

(Ninive flandrorum ) L'inscription sépulcrale dit

qu'il descendait de la très-noble famille, appelée
anciennement en Franconie : de Atrio. Le manus¬

crit rapporte que le fils de Sifride est enterré à la

même église sous une pierre portant une inscription

ainsi conçue : Hicjacet intus nohilis vir Gualterus

de Kerchove dictus de Tervarent filius Sifridi mi-

Utis Ànno dom. incarnat. MCCIY

L'on prétend dans le même manuscrit que le

bourg nommé Kirclihoff, situé sur le Rhin et brûlé

du tems des guerres féodales, a été bati par un

membre de la maison de Rirchof, et que lui et ses

descendans en ont été les seigneurs-souverains.

Les principaux chapitres nobles d'Allemagne

ont compté dans leur sein des descendans de cette

maison, ceci étant confirmé par les anciennes archi¬

ves des chapitres de Mayence, Trêves, Worms, etc.

Il y eut également plusieurs de ses descendans parmi

les chevaliers de saint-Jean de Jérusalem, ainsi

que parmi ceux des ordres du saint-Sépulcre et de
saint-Lasare. Cette maison est assurément une des

plus anciennes d'Allemagne qui ait fait ses preuves

(1) On sait que de tous lems les chanoines du cha¬

pitre de Wurtsbourg ont été de haute naissance.
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de chevalerie : aussi a-t-elle été admise aux tour¬
nois qui ont eu lieu dans ce pays, depuis 930 jus¬
qu'à 1487, comme l'atteste la liste publiée dans
l'ouvrage : Proben des hohen teutschen - Reichs-
Adels (1) (Preuves de la haute noblesse de l'émpire
Germanique), ouvrage authentique et reconnu
comme tel par le directoire général de noblesse
des cercles de Souabe , de Franconie et du Rhin.

Elle paraît avoir été la seule maison noble du
nom de Kirchof qui ait subsisté en Allemagne, où
elle est vraisemblablement éteinte aujourd'hui, car
toutes mes recherches pour en découvrir encore
des descendans en ce pays , ont été vaines.

La famille appelée en Belgique: Van den Kerck-
liove, surnommée Van der Varent ou Varents, se
divisait en deux branches, en branche ainée et en
branche cadette. La première qui, depuis le sei¬
zième siècle, a paru sous le seul surnom de Van
der Varent (2), s'est éteinte à Termonde dans la
personne du vicomte Louis-Jean Van der Varent,
né le 25 Février 1731, fils du vicomte Pierre-Louis,
conseiller au conseil de Flandre, et de dame Marie-
Tliérèse deLoo, tandis que plusieurs descendans de
la branche cadette paraissent sous le seul surnom

(1) Tome I, p. 81.
(2) « Je trouve, dit l'Espinoy (Recherches des anti¬

quités et noblesse de Flandres, 1627, livre 2, p. 406)
que les Van der Varent furent jadis appelés Van den
Kerokuove dit Van der Varent. »
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cle Kcrclihove. C'est de la branche cadette qu'est
issue «elle qui fait l'objet de ee Mémoire. D'après
le manuscrit brabançon que j'ai cite, l'auteur de
la famille si connue en Flandre sous le nom de Van
den Kerckhove dit Van der Varent, est un nommé

Leuterich de la maison de Kirchof, de la Franconie,

dont le père, ayant été àlasuitedcCharles-le-Gros,
se fixa en Flandre, après le détronement de ce
prince. Ainsi que l'apprend ce manuscrit, LeUte-
rich paraît avoir eu pour femme une fille de la
maison des comtes Von Endsee et habita Gand au
commencement du dixième siècle, vers l'an 910. Il
doit avoir eu plusieurs enfans, parmi lesquels trois
fils, nommés Hezel, Goàbert et Dideric, dont les
femmes ne sont pas citées, ont laissé de la postérité.

Suivant le même manuscrit, Dideric a fait con¬
struire, au district d'Aùdenarde, un chateau auquel
fut donné le nom de Kerchove d'après celui de ses
ancêtres en Allemagne ; de sorte qu'il est plus que
probable que c'est de lui que la commune de Kerck¬
hove tire son nom. Le fait est que les tlescendans
de Dideric ont été long-tems en possession de la
seigneurie de ce nom, avant qu'elle ne passât à la
maison de Grathuse.

Comme dans le mot Kirchof des Allemands, les
Flamands employent la lettre E en place de la lettre
/, le nom de Von Kirchof fut flandrisé et d'abord
transformé en Van Kerchof ou Kerchove, et plus
tard en Van der et Van den Kerchove ouKercho-
ven. 11 est à remarquer que dans les chartes et actes



(9)
écrits en Flandre avant le 16. e siècle, le nom se
trouve presque toujours écrit avec un seul K, c'est-
à-dire : Kerchof ou Kcrchovc, peut-être parce que
de cette manière il se rapproche davantage de l'or¬
thographe allemande. Mais depuis le 16. e siècle,
il est ordinairement écrit avec deux AT, c'est-à-dire
Kerckhove, Kcrckhoven, Kerckhoffs et Kirckhoff
suivant l'idiome local.

Le peu d'exactitude que l'on mettait autrefois à
écrire les noms de famille dans les actes publics et
les régistres de l'état civil, a fait souvent varier
l'orthographe de celui de la maison dont je traite ;
il a subi des altérations d'après la langue du pays,
ainsi que cela se fait toujours observer à l'égard des
noms de famille qui dérivent des villes, villages ,
chateaux ou lieux. Cependant ce n'est pas seulement
dans les anciens actes, écrits imprimés ou manus¬
crits où l'on rencontre une quantité de noms de
famille dont l'orthographe a tellement changé qu'on
peut à peine les reconnaître aujourd'hui, mais même
dans les actes et écrits modernes, on en remarque
qui sont écrits de différentes manières (1).

(1) Pour citer des exemples, je prendrai au hasard
quelques noms parmi les anciennes familles nobles
connues : on trouve écrit indistinctement le nom de
Reineck, Reitiech, Rheineck, Rhinek, Reinack, etc.;
celui de Blanckart, Blancart, Blankaart, Blancjuart et
Blanchart (en allemand); celui de Kethule, Fan der ou
Van den et Fan Ketullen, De la Ketulle, De Ketul, Ketuul
et Kethuls ; celui de Borlut, Borluyt, Fan der ou Van
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On peut dire qu'il existe peu de noms de famille

dont l'orthographe soit aussi susceptible d'être al-

têre'e comme celui de la maison qui m'occupe :

voilà-pourquoi il s'écrit indistinctement de plusieurs

JBorluth, Borluts , etc. ; celui de Mons, Moens, Moons

et Moins ; celui de Woestyne, Van der ou den Woestyn ,

De Wostyne, De la Wousline, Woestyns, etc. ; celui de

Clary, Claris, Clarissen, Clarisse, Clarys et Clarissens ;

celui de Borselle, Borsel, Borsellen et Borstel (en alle¬

mand.) La branche de Borselle qui s'est établie dans la

haute Saxe, lors du mariage de François de Borselle avec

Jacqueline de Bavière, s'est écrite Von Borstel. La

maison de Borcbgrave s'écrivait [autrefois Borggreeff.

Le nom de celle de Gruthusejest écrit Van den ou Van

Gfuythuysen ou Greuthuizen, de la ou de Gruthuis,

Von Grolhausen et Greuthause (en allemand), Grolhuse

(en Suédois), etc. Un baron dejGruthuse, issu de la

branche cadette de cette illustre maison, jadis si'puis-

sante, et dont la branche ainée^a eu le titre de prince

de Steenhuyse, fut l'ami et le compagnon d'infortune
de Charles XII. Son nom est écrit Grothuse dans l'his¬

toire de ce roi. Les barons Von Greuthause qui existent

encore à Andernachet au pays de Juilliers, sont issus

de la même branche. Les K euckhoves , qui résident au

Nieuwenhove dans la province de Limbourg, eredes¬

cendent également du côté de leur mère.

La branche de la très-ancienne maison [noble de

Holzapfel, de Cologne, qui s'est établie en Brabant,

s'est écrite d'après l'idiôme flamand : Houtappel, et les

descendans de cette branche qui se sont fixés en Alle¬

magne, ont repris le nom de Holzapfel. Les vicomtes

(Von Odenkirchen, du pays de Juilliers, dont quelques-
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manières. On remarque dans des actes et ouvrages

imprimes qu'il est quelquefois orthographié a

chaque page différemment, quoique s'agissant des

mêmes personnes. Dans le supplément au Nobi¬

liaire des Pays-Bas (1) , le nom est écrit tantôt

Van Kerckhove, tantôt Van den Kerckhove et

tantôt de Kerckhove. Dans la liste publiée par

Butkens des magistrats de Louvain, qui ancienne¬

ment n'étaient choisis que des sept-lignages-patrices-

nobles (2), il cite parmi les plus anciens échevins

et conseillers connus trois Kerckhoves, qui ont été

réélus plusieurs fois , et dont il écrit le nom indis¬

tinctement Van Kerclchoven, Van den Kerchove ,

Van den Kerckhoven et Kerckhove. La même

chose se fait observer à l'égard du célèbre Jean

Van den Kerckhove, enterré à l'église de Saint-

Pierre de Lcyde (3), où les étrangers vont admirer

uns étaient chevaliers de l'ordre de Saint-Hubert de
Bavière, se sont écrits en Belgique Van Odenkercken.
La très-ancienne et illustre maison de Van Lynden, de
la Hollande, s'écrivait Von Linden en Allemagne et Van
der Linden en Brabant.

(1) Volume 1630—1661.1779, Malines, imprimerie de
Hannick, article généalogique de Kerckhove d'Exaerdï:.

(2) Trophées du duché de Brabant ; tome 2.
(3J Ce savant, dont le père nacquit à Gand, ortho¬

graphiait son nom de différentes manières. En Alle¬
magne où il a beaucoup voyagé et où ses ouvrages étaient
justement estimés, son nom se trouve écrit Von Kirck.-
iiotf et Kirchhofen , ce dont on peuls'assurer aux archives
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son superbe monument, véritable chef-d'œuvre

d'architecture , qui honore le talent de Yerhulst.

Dans l'église cathédrale de saint-Jean de Bois-

le-Duc, sont enterrés messire Henri de Deventcr,

échevin à Bois-le-Duc en 1541 et sa femme dame

Catharine de Kerckhove, dont le nom est écrit

KerckhofTs dans l'épitaphe et Kerckhoff dans les

quartiers (1). Le Blond (2) écritle nom de Kerkhove

et Kerkhove tout court ; le recueil intitulé : Listes

des titres de noblesse (3), Van den Kerckhoven; le

Nobiliaire des Pays-Bas , Van den Kerckhove (4).

Dans les Mémoires généalogiques pour servir a

de Franckenthal, où il a demeuré avec son père, ainsi

qu'aux archives de Brème et de Ileidelberg, où il a fait

de si brillantes études. Dans les ouvrages de biographie

français son nom est généralement écrit De Kerckhove

et Van den Kerkhoven . Voici en partie l'inscription de

son magnifique mausolée à Leyde : JEternœ memoriœ

nolilissimi atque illustris viri Johannis a Kerckhove,

Kerckhovœ et Ileenvlitice domini Katliarina Stan-

thopia Chesterfieldiœ cornes uxor mœrens poni curavit.
Obiit Sassemi Fil Martii anno 1660.

C1) Voy. Le grand théâtre sacré du duché de Brahant.

(2) Quartiers généalogiques des illustres et nobles

familles d'Espagne, d'Allemagne, etc. Bruxelles, im¬

primerie de T'Serstevens, 1721.

(3) Bruxelles, imprimerie d'Ermens, 1784.
(4) On y trouvé messire Jean Van den Kerckhove ,

seigneur de Dielbeke et d'Eerdeghem, élu bourgmestre

d'Alost en 1662, et qui fut honoré, en 1664, de la

chevalerie par le roi Philippe IV.
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l'histoire des Pays-Bas (1), on trouve parmi les

personnes qui ont fait partie des chapitres nobles,

le nom e'crit sans h, Kerckove. Il est écrit de la

même manière par Carpentier (2) ; par l'auteur de

l'ouvrage intitulé : Recherches sur les familles qui

portent des fleurs de lis dans leurs armes (3) ; par

M- de La Chenaye-Desbois (4) ; dans les quartiers

généalogiques de l'illustre Denis de Hinnisdael et

de sa femme dame Anne de llulsbergh (5) ; etc.

Dans mes recherches sur cette famille, j'ai ob¬

servé que son nom a constamment varié d'après

l'idiome du pays. On l'écrit en Allemagne, Von

Kirchof, Von Kirchhoff, Von Kirchhofen, Von

der ou Von Kirckhoff; dans la Flandre française

et les provinces Walonnes, de Kerchof, de Ker-

chove, de Kerckhove, de Kcrckholf et Kerckove ;

dans les provinces flamandes, Van den ou Van

Kcrchove ou Kerchof, Van der ou Van den Kerck¬

hove , Kerckhoven ou Kerckhoff, et quelquefois

on a supprimé l'article Van et ajouté à la fin du

(1) Amsterdam, 1771.
(2) Traité de généalogie.
(3) Article R ergkhove.
(4) Dictionnaire de la noblesse. Paris, tome VII, article

Haudion.Jean deHaudion, seigneur de Ghiberchies, etc.
épousa dUe Isabelle de Kerckhove.

(5) Recueilliéraldujue des Bourgmestres de Liège. Liège
imprimerie de Gramm. 1720. p. 344. Cette parenté se
rapporte à la branche de Kerckhove , du pays de Lim-
bourg.



( 14)

nom la lettre S pour le ge'nitif : Kerckhoffs, ainsi

que cela avait souvent lieu autrefois a l'égard des

noms de familles distinguées. C'est ainsi qu'on trouve

écrit en place de de Roelof, Roeloffs ; de d'Absolon ,

Absolons ; de de Deckere, Deckers; de de Fierlant,

Fierlants ; de de Beeckma/n, Beeckmans, etc.

Il est a remarquer que les membres de cette

maison, nés en Belgique, où ils s'écrivaient Yan

den Kerckhove, ne tardaient pas, en s'établissant

en Allemagne, d'orthographier le nom d'après l'i¬

diome allemand et vice versa. Pour appuyer cette

assertion, je pourrais citer de nombreux exemples;

mais je me bornerai au suivant : un membre de la

branche qui fait le sujet de ce Mémoire , François

Van den Kerchove, s'est fixé à Cologne, où il avait

épousé en secondes noces, en 1564, la fille du

comte Von Roddelen; il nacquit, le 2 Juillet 1532,

au village de Bouwel (province d'Anvers) , dont son

grand-père maternel fut seigneur ; il était fils de

messire Jean , chevalier, et de dame Jeanne Brant

de Bouwel, dont l'acte de mariage est consigné

aux registres de l'église de sainte-AV alburge d'An¬

vers (année 1527), où le nom est écrit Van den

Kerchove ; François a fait construire à ses frais

plusieurs établissemens d'utilité publique, entre

autres un gymnase dont le bâtiment existe encore

à Cologne, et différentes chartes, conservées en cette

ville, le mentionnent honorablement sous les noms

de Frans Von de Kirchhof, frcyhcrr (baron.)

Aux archives de Cologne sont déposées les pièces
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relatives à un procès qu'il a soutenu, en 1581, au

nom de sa femme dame Gerlrude de Roddelen,

pourl obtenir la succession de son oncle, le comte

Pierre Von et Zur Glôcken ou Gleicken. Parmi

ces pièces se trouve le testament des deux époux,

par lequel on voit qu'ils n'ont pas laissé d'enfans.
Plusieurs descendans de la même branche ont

été au service de l'empereur d'Allemagne, des élec¬

teurs de Bavière, de Cologne, etc. ; ils ont été tou¬

jours désignés sous le nom de Kirchhofen, Kirch-

hof ou KirckhofF, ainsi que le prouvent les an¬

ciennes archives de la guerre. Lorsqu'on rencontre

dans des actes ou écrits en allemand, le nom ortho¬

graphié avec deux K : KirckhofF ou Kirckhofen,

cela prouve qu'il s'agit de membres de cette famille

venus de la Belgigue en Allemagne après le seizième

siècle, parce que depuis cette époque le nom s'écrit

ordinairement avec deux K. Si la lettre V n'y est

pas, c'est que l'allemand ne l'admetpas dans le mot

kirchhaff ycimetière) ni dans celui de hof {cour.)

On prétend que les Von Kirchhoff qui existaient

jadis à Prague, et dont un certain Antoine Gotlieb,

admis par l'empereur, en 1727 , parmi les cheva¬

liers de la Bohème (1), descendaient de messirc

Gilles Van den Kerckhove , chevalier, natif de

Louvain, chambellan de l'empereur Rodolphe II,

(1) Voy. Osterreichisches Adels-Lexïkpn , par M. de
Miilfeld, directeur des archives héraldiques, 1822,
Vienne, imprimerie de Môrschner, loin. 2, p. 161.
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et qui se fut marié, en 1579, avec demoiselle

Antoinette de la Motte, portant d'argent à trois

hamaïdes de sable.

On peut voir par les anciennes archives des prin¬

cipales villes de la Belgique ainsi que par les ou¬

vrages généalogiques, que depuis le 14 e siècle, il

s'est formé en Flandre et en Brahant plusieurs

branches de Kerckhove, occupant toutes indistinc¬

tement un rang distingué dans la noblesse, et qui

ont fait une grande quantité d'illustres alliances ,

ainsi que l'attestent les anciennes chartes et les re¬

gistres de l'état civil de Gand, Bruges, Ypres ,

Tournai, Anvers, Louvain, Bruxelles, Alost, etc.

Le manuscrit précité rapporte que les petits-

fils et arrière-petits-fils de Leuterich se dispersèrent

à Gand, Bruges, Ninève, Ypres, Anvers, etc, et

parurent avec éclat dans la noblesse de Flandres ,

Champagne et Brahant. Les descendans de Leu¬

terich ont jadis possédé en Belgique, la seigneurie

de Kerckhove, qu'ils ont établie, et celles de

Neukercke, Wannegem, Quaremont, Beveren,

Volkcgem , Berchem en Flandre , Tervarent,

Ruysbroeck , Nieuwenhoff , Lytzo , Reumen ,

Haspencour t, Brunemont, Steenvoorde, T erdegem,

Hardifort , Eerenbodegem, Cappellen, Dielbeek,

Eerdegcm, Fael, Kraycnhof, etc.

D'après ce que je viens de rapporter, on peut

conclure que la descendance de Leuterich a dû

former plusieurs branches, qui ont adopté des ar¬

moiries diverses, sans doute pour se distinguer les
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unes des autres, ou plutôt parce que les armoiries

ne sont devenues véritablement stables dans les fa¬

milles que depuis les expéditions de la terre sainte,

dont plusieurs membres de la maison qui m'occupe,

ont fait partie ; expéditions, pendant lesquelles

chacun prit les armoiries suivant la bannière de

son chef, pour être reconnu des siens, et qu'il con¬

serva dans la suite par vanité. Cette diversité d'ar¬

moiries se fait remarquer dans toutes les familles
dont la noblesse date avant les croisades de Saint-

Louis (1): Les généalogistes français prétendent

que ce n'est qu'avec le 13 e siècle que les armoiries
sont devenues héréditaires et stables dans les fa¬

milles ; cependant en cela ils ne sont pas d'accord

avec les généalogistes allemands, qui, s'appuyant

d'une foule d'anciens documens, soutiennent qu'en

Allemagne, où les tournois ont beaucoup con¬

tribué a l'adoption des armoiries, chaque maison

noble avait déjà long-temps avant le 12 e siècle , ses

armoiries propres qui passaient du père au fils. Il

est sûr qu'on trouve des descendans de la maison

qui fait le sujet de ce Mémoire, portant avant

le 12 e siècle les uns, d'argent à trois croisettes

recroisettées de gueule, mal ordonnées (2), et les

(1) Voy., par exemple, les généalogies des très-ancien¬

nes maisons de Leuvendael, de Linden, de Borselle, etc.,

qui ont donné plusieurs branches, portant des armoiries
différentes.

(2) On pensé que ceux-ci appartenaient à la branche

aînée et les autres, portant les trois cœurs, à la branche
cadette. 2
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autres, S!argent à trois cœurs de gueule. Si ces
armoiries passaient du père aux enfans, je ne puis
l'affirmer ; mais je le crois. Elles ont été relevées
par les Kerckhoves qui, à la fin du 17 e siècle ,
étaient au service de Bavière et à la cour de l'élec¬

teur de Cologne, et ajoutées à celles adoptées par
leurs aïeux au 12 e ou 13 e siècle. C'est de l'un de
ces Kerckhoves , nommé Balthasar , dont je par¬
lerai plus tard , que sont descendus ceux de la pro¬
vince de Limbourg.

Pour constater l'ancienneté de la noblesse de
cette maison, on pourrait se passer de rapporter
des preuves, parce qu'elle est assez connue et con¬
sacrée dans la plupart des ouvrages héraldiques.

JButkens cite parmi les nobles vassaux de Brabant
qui ont vécu sous la duchesse Jeune, au quatorzième
siècle , quatre Van denKerckhove, Gosuin, Pierre,
Renier et Jean (1).

Sanderus cite au nombre des anciennes et des
plus illustres familles de Gand, celle de Kerck-
hove (2) ; et en parlant des seigneui's soumis à la
juridiction de Cassel, il cite Guillaume Van den
Kerckhovc, seigneur de Hardifort, vers la fin du
15 e siècle, comme étant d'une famille autrefois
très-puissante (3). Gramaye cite la famille de
Kerckhove parmi les gentils-hommes qui concou¬
raient à la formation du magistrat de Léon ( Zou-

(1) Ouvrage cité, tome 1, p. 545 et 547.

(2) Ferheerlykt Flaandre. Leyde, 1725, tôine l,p. 131.

(3) Ouvrage cité, tôine2, p. 155.
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tekuw) (1). On remarquait jadis à l'église de cette

ville la tombe de Pierre de Kerekhove, mort en

1591, et de sa femme Claire de la Torre, avec leurs

seize quartiers. Les armoiries de Kerekhove exis¬

taient encore, en 1786, dans le vitrage du choeur

de la même église. Elles -y étaient représentées

simples : de sable, au chef d'argent à une fleur da

lis coupée au pied de gueule.

L'Espinoy (2) parle d'un Jean Van Kerekhove

qui, en 1413, occupa , dit-il, le noble office de

grand bailli de Gand, qui ne se conférait qu'à des

hommes d'illustre naissance et de haute distinc¬

tion. Il fut élevé à cette dignité, le 11 Novembi'e

1411, après avoir été auparavant bailli de la salle

d'Ypres et écoutette de Bruges. L'Espinoy ajoute

qu'on trouve aussi un Jean Van den Kerekhove

qui a desservi le baillage de la chambre de Flandre

en 1408 jusqu'en 1419 et que les Kerckhoves

ont fait plusieurs nobles alliances au pays de Flan¬

dre , comme à la maison de Vander Gracht, à celle

de Van der Brecht, à celle de Van Heurne, à celle

d'Audenarde (3), etc., etc.

Parmi les échevins de Gand, nommés en 1302,

l'Espinoy cite Guillaume Van den Kerekhove, et

dit que cette famille a produit diverses branches ,

(1) Antiquitates Brabanliœ , 1. 1, p. 45.
(2j Recherches des antiquités et noblesse de Flandres.

p. 70.
(3) Ouvrage cité, p. 169.
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qui ont été noblement alliées (1), « L'on [voit dit

» l'Espinoy, aux registres des parchons de l'an

» 1352, fol. XXXIII, qu'un Goderart Van den

» Kerckhove fut allié à demoiselle Tryne de Mi-

» rabello, fille de Jean, et partagea les biens du

» dit Jean item, dans un autre registre des dits

» parchons de l'an 1354, fol. XXXVIII, se trouve

» une demoiselle Catharine Van den Kerckhove,

» alliée à Justaes Rym (2). Item, dans un autre

» registre de 1356, fol. XXII, se trouve messire

» Siger Van den Kerckhove , chevalier , qui eut

» pour femme dame Catharine de Leyns, et plu-
» sieurs autres nobles alliances. Ceux de la maison

» Van den Kerckhove ont été employés en diverses

» charges honorables de la ville de Gand , comme

» de grand bailli, et souvent à la première place,

» tant de l'un que de l'autre magistrat (3). »

Le même auteur dit, qu'en l'an 1319, le premier

échevin de Gand fut Balduin Van den Kerckhove,

et croit qu'il était de la branche Van den Kerck¬

hove, surnommée Varants , qui, ajoutc-t-il, porte

de sable au chef d'argent, à une fleur de lis de

gueule au dit chef (4). Il cite comme deuxième

échevin de Gand, en 1327, Jean Van den Kevck-

(1) Ouvrage cité, p. 348.

(2) Illustre maison de Flandre, qui portait d'or, au

léopard lionne de gueule.

(3) Ouvrage cité, p. 348.

(4) Ouvrage cité, p. 406.
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hove (1), fils de Pierre , nommé le riche; comme
premier échevin de Gand, en 1351, Simon Van
den Kerckhove (2). L'Espinoy dit: «lise trouve de
» ce nom aucuns sages et nobles chevaliers comme
» messire Sohier Van den Kerckhove , qui eut une
» soeur nommée damoiselle Marguerite , alliée à
» Pierre de Rycke en l'an mille trois cent nonante
» quatre. Item on trouve un Baulduin Van den
» Kerckhove, allié à damoiselle Marguerite Van
» Helverzele en l'an mille quatre cent quatorze
» Item on trouve damoiselle Christine Van den
» Kerckhove, fille du dit messire Sohier, en l'an
» mille trois cent cinquante sept. Item le dit mes-
» sire Sohier Van den Kerckhove eut à femme
» dame Elisabette Van der Leyn, en Fan mille trois
» cent cinquante neuf, comme appert par les ré-
» gistres des parchons de la ditte année, fol. LIV,
verso (3). » En 1357, Simon Van den Kerck¬
hove fut commissaire du prince pour l'élection du
magistrat (4). En 1361, Pierre Van den Kerckhove
fut premier échevin de Gand (5) ; en 1382, Jean
Van den Kerckhove fut premier échevin de la même
ville (6). L'Espinoy pai'le aussi de Mathieu Van den
Kerckhove qui fut général d'artillerie en 1453 (7).

(1) Ouvrage cité, p. 425.
(2) Ouvrage cité, p. 483.
(3) Ouvrage cité, p. 483.
(4) Ouvrage cité, p. 502.
(5) Ouvrage cité, p. 511.
(6) Ouvrage cité, p. 551.
(7) Ouvrage cité, p. 689.
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Enfin je pourrais citer un grand nombre d'au¬

teurs qui parlent de la noblesse de cette maison, et

du rang distingué qu'elle a tenu. Elle a produit plu¬

sieurs magistrats de grand mérite et de braves

militaires de tout grade. Mais ne voulant pas fati¬

guer mes lecteurs de citations ennuyeuses, je vais

reprendre la généalogie de la branche qui fait

l'objet de ce Mémoire.

Dicléric , fils de Leuterich dont j'ai parlé anté¬

rieurement, a laissé deux fils, Arno et Conrad.

A. Arno épousa Alsine , dont il eut un fils du

nom de Didéric et quelques filles, dont l'une,

Aleyde, se maria avec Gérard, que l'on ciî>it être
de la maison d'Audenarde.

B. Conrad épousa Ma,telle, avec laquelle il pro¬

créa plusieurs enfans, dont on ne cite que Godevart

qui suit, Leuterich et Gumhert.

Godevart épousa Hermigarde , que l'on croit être

de la maison de Gruthuse. De ce mariage sont issus

deux fils, Godevart et Thèodoric qui suivent.

A. Godevart II épousa une fille que l'on croit

être de la maison d'Aldenbourg (probablement Al-

tembourg.) Sa postérité n'est pas rapportée.

B. Thèodoric épousa Geltrudc, que l'on croit

être de la maison de Petegehem, avec laquelle il

procréa entre autres enfans, 1. Arno , 2. Sigebert,

3. Rudolf et 4. Humbert qui suivent.

A. Arno, qualifié de seigneur de Kerchove, épousa

Roselle de la maison de Kastre, dont il eut un fils ,

nommé Henri, qui se maria avec Ide, que l'on
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croit être de la maison d'Audenarde, et dont Ie&
enfans ne sont pas rapportés. Henri, fils d 'Arno,
est qualifié de seigneur de Kerchove, Neukercke,
Wanneghem, Quaremont, etc.

B. Sigebert épousa une fille que l'on croit être
de la maison de Belle. On n'en cite pas d'enfans.

C. Rudolf épousa une fille que l'on croit être de
la maison de Beveren. On ne rapporte pas sa pos¬
térité.

D. Humbert épousa une fille que l'on croit être
de la maison de Straseel, avec laquelle il procréa,
entre autres enfans, deux fils, appelés Lyderic et

Arno, qui suivent.
A. Lyderic épousa N On n'en rapporte pas de

postérité. Il est qualifié de seigneur de Volkegem.
B. Arno épousa Bertille de la maison de Gru-

thuse (1). Il est qualifié de seigneur de Ter-Va-
rent (2). De son mariage avec Bertille nacquirent
1. Arno , 2. Sigebert qui suit, et quelques filles.

Sigebert épousa Julte, dame de Kerchove, fille

de Henri , qui le rendit père de plusieurs enfans,

(1) Maison d'où sont sortis les premiers seigneurs de
Bruges. Elle portait déjà au commencement du trei¬
zième siècle ses armoiries écartelées : au premier el gua-
trième d'or, à la croix de sable, et au 2 e et 3° de gueule
au sautoir d'argent.

(2) Les descendans à'Arno, sans doute pour se dis¬
tinguer de leurs homonymes, ont ajouté au nom de
Kerchove le surnom de Van der Varent ou Varents.
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parmi lesquels 1. Hugues, 2. Sigefride , 3. Jean,

4. Henri, 5. Rudolf , etc.

Hugues , fils de Sigehert , épousa signés, fille du

seigneur de Ninhove, dont il eut 1. Gérard, 2.

Sifride, 3. Jean et quelques filles.

Sifride, fils de Hugues, épousa, en 1141, Matille,

fille du seigneur de Ruyschebrouc ( Ruysbroeck),

qui le rendit père de 1. Emme, 2. Agnès , 3 Gual-

tier, et 4. Jean.

Gualtier, fils de Sifride, se maria, en 1169, avec

Getrude dame de Bygaerden, avec laquelle il pro¬

créa 1. Marguerite, 2. Gosart ou Gosuin, 3. Jean

et 4. Guillaume , qui suit.

Gualtier est cité comme seigneur de Ruysbroeck

et de plusieurs autres endroits. Serait-ce par rap¬

port à la seigneurie de Ruysbroeck, sans doute hé¬

ritée par la femme de Sifride et passée à la famille

de Kerckhove, qu'on l'a appelée quelquefois Van

den Kerchove de Ruysbroeck ? Dans la généalogie

du comte Gerehrand de Moens, on trouve un de

ses ancêtres qui, en 1392, épousa demoiselle Catha-

rine Van den Kerckhove dit Ruysbroeck (1).

Le manuscrit que j'ai cité précédemment, se ter¬

mine par les enfans de Gualtier. Je vais puiser dans

d'autres vieux parchemins et documens non-équi-

(1) Voy. Supplément aux trophées de Brabant de But-

hens. 1726, La Haye, imprimerie de Van Loni. t. 1

p. 457.
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voques, relatifs à cette famille et qui sont posté¬

rieurs , notamment dans un registre de famille ou

manuscrit qui fait suite à celui dont il a été' question

en dernier lieu.

Il est dit dans ce deuxième manuscrit que Guil¬

laume, fils de Gualtier, de la branche cadette de

Kercliove dit deTer-Varent, épousa, vers l'an 1205,

Magdalènede la maison des comtes YonStromberg,

qui porta échiqueté d'argent et de gueule. Guil¬

laume, qualifié de chevalier, se maria en Allemagne,
où il servit comme officier sous les ordres de son

frère G os art, dans les troupes de Philippe-le-Souahe

et ensuite dans celles de l'empereur Frédéric II,

qu'il suivit a Rome en 1220. Il est revenu en Flandre

vers l'an 1225. De son mariage avec Magdalène de

Stromberg sont issus plusieurs enfans, dont on cite

1. Guillaume, 2. Jean, 3. Philippe, 4. François

et 5. Jacques , qui suivent. Ses enfans ont laissé

une forte postérité, répandue en Flandre, Brabant

et Champagne.

A. Guillaume épousa une fille de la noble maison

de Bacnst, qui porta de sable à la fasce d'argent,

au chef chargé de trois merleltes de même. De ce

mariage nacquit Guillaume, qui futéchevinà Gand

en 1302, allié à N..., dont il a eu postérité.

B. Jean épousa, en premières noces, vers l'an

1240, demoiselle Cornelie de Haveskercke, fille

de messire Jean , chevalier, seigneur de Reumen,

Varneston, Estaire, etc., portant d'or à fa fasce

de gueule. Il épousa, en secondes noces, demoiselle
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Elisabeth de Gand, portant de sable au chef d'ar¬
gent. Du premier mariage sont nés 1. Magdalène,
2. Marguerite , 3. Jean, dont la postérité sera rap¬
portée , et ensuite François, Eustache, Pierre (1),
et Simon , qui se sont mariés dans les nobles fa¬
milles de Rycke , de Hellebeek, de Leuvendael,
de Maldegem, etc. Du second mariage sont nés
1. Gosart ou Gosuin, allié à demoiselle Jeanne de
la noble maison de Blois, qui porta de gueule, à
trois pales de vair, au chef d'or, et 2. Balduin,
mort comme premier éclievin de Gand en 1320.

C. Philippe épousa demoiselle Anne de Steen-
voorde, maison puissante qui s'est établie en Flandre
au commencement du 10 e siècle, et que l'on croit
provenir de la maison de Steinfurtli d'Allemagne,
l'une des plus anciennes et des plus illustres de
l'Europe. On pense que de ce Philippe est provenuc,
la branche de Kerckhove qui fut en possession des
seigneuries de Terdegem, Steenvoorde, Hardi-
fort, etc.

D. François épousa demoiselle Jlèlène de la
noble maison de Matay, maison qui jouissait d'une
grande splendeur en Flandre, notamment dans
l'Artois. On jrrétend que ce François est l'auteur
de la branche de Kerckhove qui fut en possession

(1) Ce pierre, allié à demoiselle N.... de Maldegem,
fut surnommé le riche, à cause de sa grande fortune.
Il eut deux fils } nommés Jean et Simon, et quelques
filles.
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des seigneuries du Fael, de Graincourt, etc., et qui
portait d'argent à trois grifforis de sable (1).

E. Jacques épousa en premières noces N et
en secondes noces demoiselle Catharine de Ghis-
telles, portant de gueule au chevron d'hermines,
fille du seigneur de Vormisclles, avec laquelle il
procréa plusieurs enfans, dont quelques-uns ont été
mariés dans les nobles familles de W oestyne, de
Rodenbeek et de Sckandart. On croit que de ce
Jacques sont descendus Gyselhert Van den Kerck-
hove, échevin d'Ypres en 1518 à 1525, Gilles Van
den Kerckhove, échevin de la même ville en 1560,
Antoine Van den Kerckhove, membre du collège

(1) Une partie de la généalogie de cette branche est
rapportée dans l'ouvrage intitulé : Fragmens généalo¬
giques, 1776, tôine 3, p. 119. Il y eut de cette branche,
à Anvers, Jean Baptiste Van den Kerckhove, marié,
en 1677, avec demoiselle Susanne Van der Varent, dé¬
cédée en 1689. Il était fils de François , colonel d'infan¬
terie au service de Philippe IV, et de dame Elisabeth
de Snouck. J'ai sous les yeux le testament de son oncle
Bernard de Vlaminck, écuyer, qui le fit, en 1684, son
héritier universel, à condition qu'après sa mort, s'il
ne laissait pas d'enfans légitimes, ses biens passeraient
à l'ainé des enfans nés du mariage de messire Daniel
Van den Kerckhove - Vareuts avec dame Catharine
Thérèse Engelgrave. Jean Baptiste étant décédé sans
avoir laissé des enfans, Balthasar , fils ainé de Daniel,
dont il sera parlé plus tard, fut son héritier et adopta
dans ses armes, celles de Jean Baptiste, qui étaient d'ar¬
gent, à trois griffons de salle.
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des notables d'Ypres en 1563, ainsi que les Kerck-

lioves ( portant écliiqueté d'argent et d'azur, au

chef d'or, chargé d'une colombe volante d'azur ,

tenant en son bec un rameau d'olivier ) qui ont

clé en possession des seigneuries de Vaulx, Cham¬

pagne, Mediepe, Steemvaersvelde, Swacnenborg,

Etiehove, etc., etc., et dont on trouve une généa¬

logie très-bien faite dans l'ouvrage intitulé : Généa¬

logie de quelques familles des Pays-Bas ;

Amsterdam 1774, p. 196.

A. Jean, fils de Jean et de dame Cornelic de

I laveskcrcke, que nous avons quitté page 26, épousa,

en 12/1, demoiselle Marie de Rycke, portant

d'hermines à la bande de gueule, chargée de trois

quinte feuilles d'argent. De ce mariage sont issus

1. Cornelie. 2. Guillaume, qui épousa une fille de

la noble maison de Van Calstren, de Louvain, (por¬

tant d'or au sautoir de gueule) ; dont la postérité

n'est pas rapportée. 3. François , qualifié de

chevalier, qui se maria, en 1299, avec demoiselle

Anne y on Weycrs, de l'une des plus nobles maisons

d'Allemagne, portant d'azur à une fleur de lis

d argent. Du mariage de François avec Anne de

Weycrs,sont issus 1. Jean, 2. François , 3. Antoine

qui suivent, et quelques filles.

A .Jean épousa, en 1324, demoiselle Marguerite

Van den Iverchove dite Van Ter-Varent, et procréa

avec elle 1. Jean, dont la postérité sera rapportée.

2. Henri, chevalier de l'ordre de saint-Jean de

Jérusalem, 3. Marguerite, religieuse. 4. Antoine,
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ecclésiastique. 5. Sophie et 6. Philippe dont on

ignore le sort.

B. François, deuxième fils de François 1et de

dame Anne de Weyers, se maria, à Malines, avec

demoiselle Agnès de Bode, portant d'argent à la

fasce échiquetée d'or et de gueule de deux traits,

fille de Lambert, seigneur de Puety (1), et de

laquelle il eut 1. Anne. 2. Gosuin , allié à demoi¬

selle Jenne de Borchoven, fille de Henri , seigneur

de Limaele (portant d'argent à trois macles de

gueule) , de laquelle il eut une fille Marguerite,

alliée à N Yan der Stegen, écuyer, portant d'or

au lion de sable. 3. Pierre, qui épousa demoiselle

Marie Yan den "W yngaerden, (portant de sable à

la bande d'argent, chargée de trois quintefeuilles

de gueule) fille de Gilles, qui paraît être le même

que Butkens cite parmi les nobles vassaux de Bra-

bant sous le duc Jean II. Du mariage de Pierre

est sorti un fils, nommé Renier (2), allié à demoi¬

selle Marie de Vdters, fille de N , majeur de

Léon (Zouteleuw) ; mais sa postérité n'est pas l'ap¬

portée.

(1) La maison de Bode est très-ancienne et illustre
enBrabant.Elle faisait partie dessept-familles-patrices-
nobles d'Anvers. Butkens ( trophées) cite plusieurs mem¬
bres decette maison parmi les nobles vassaux de Brabant
sous le duc Henri III et ses successeurs.

(2) Les deux fils de François et dame Agnès de Bode,
Gosuin et Pierre et le petit-fils Renier sont cités par
Butkens ( trophées) parmi les nobles vassaux de Btabant
sous la duchesse Jenne.
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C. Antoine, qualifié de chevalier, troisième fils

d eFrançois et de dame Anne de Weyers, se maria

avec demoiselle Agathe de Rode, portant d'argent

à trois fleurs de lis nourries au pied de gueule,

de l'une des plus illustres maisons de Brabant, qui

faisait partie des sept-familles-patrices-nobles de

Louvain. La postérité d 'Antoine n'est pas rapportée.

A..-À. Jean , fils de Jean et de dame Marguerite

Van den Kerchove, que nous avons quitté page 28,

épousa, en 1356, demoiselle Berte de Volcaert,

(portant de gueule à la fasce échiquetée d'argent

et de sable de deux traits ), fille de messire Charles,

chevalier, seigneur de Baerle et de plusieurs autres

endroits (1). Ce Jean est cité par Butkens {trophées),

parmi les nobles vassaux de Brabant sous la duchesse

Jenne. De son mariage avec dame Berte de Volcaert,

nacquirent 1. Marguerite, 2. Catharine et 3. Jean,

qui suit.

A. Jean, qualifié de chevalier et de seigneur de

Capelle, épousa, en 1395, demoiselle Christine

Von Erthal, portant de gueules à deux fasces d'ar¬

gent, de l'une des plus nobles et des plus riches

maisons de Rhin, et dont il eut 1. Jacques, qui

suit. 2. Philippe, chanoine au chapitre de saint-

Jean de Diest. 3. Jean, qui épousa demoiselle Léonore

(1) La maison de Volcaert faisait partie des sept-
familles-patrices-nobles d'Anvers. Plusieurs de ses mem¬
bres sont cités par Butkens ( trophées) parmi les nobles
vassaux de Brabant sous le duc Jean /et ses successeurs.
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de Riethoven, portant d'or au sautoir de gueule,

fille de Nicolas, (mentionne' par Butkens parmi les

nobles vassaux de Brabant), et décéda sans hoirs.

4. Isabelle et 5. Catharine, alliée à Jacques de

Yolcaert, écuyer, de la maison ci-dessusmentionnée.

A. Jacques, fils de Jean et de dame Christine

d'Erthal, épousa, en 1428, demoiselle Alise de Boot,

native d'Anvers, (portant d'or au cerf élancé au

naturel, au chef d'azur à trois étoiles d'argent),

fille de messire Pierre, chevalier, des seigneurs de

Ranst, etc. (1), avec laquelle il procréa 1. Jean,

qui suit, e'che.vin d'Anvers en 1483 (2), et 2. Jacques,
chevalier de saint-Jean de Jérusalem.

A. Jean épousa à Anvers, en 1460, demoiselle

Claire Van der Elst, portant de sable à trois che¬

vrons d'argent, fille de messire Jean, chevalier,

et eut avec elle 1. Alise , alliée a son cousin Henri

Van der Elst,écuyer (3). 2. Jean,qui suit. 3. Jacques,

(1) La maison de Boot est très-ancienne en Brabant.
Butkens en cite des membres parmi les nobles vassaux
sous la duchesse Jenne. Une branche de cette illustre
maison a existé en Flandre, et eut pour armes : d'argent
au chevron de sable, accompagnée de trois nacelles de
même.

(2) Confirmé par les archives qui reposent à la maison
de ville d'Anvers.

(3) Butkens cite plusieurs membres de la très-
ancienne et illustre maison Van der Elst parmi les
nobles vassaux de Brabant sous le duc Henri III et ses
successeurs.
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dont nous ne trouvons pas de mariage. 4. Claire,

alliée à messire Charles de Cortewyle, chevalier,

portant d'argent à trois cornets de sable, liés et

viroles de gueule .^.Philippe, qui suit. 6. Guillaume,

officier au service de l'empereur d'Allemagne, et

qui épousa, au village d'Eelsloo dans le pays de Lim-

bourg, demoiselle Marie Banents, dont il eut

1. Corneille , prieur des chartreux de Vucht (1);

2. Claire , beguine à Sittard ; 3. Marie , religieuse

à Heynsberghe ; 4. Guillaume , chanoine à saint-

Servais à Maestricht; 5. Jean et 6. Henri c dont

on ignore le sort.

A. Jean, fils de Jean et de dame Claire Van

der Elst, se maria, en 1495, avec demoiselle Marie

de Boot (portant d'argent au chevron de sable ,

accompagné de trois nacelles de même , fille de

Willaumc , écuyer, native de Bruges), avec laquelle

il procréai. Jean , dont la postérité sera rapportée

plusloin. 2. Claire, religieuse. 3. Guillaume, dont la

postérité sera rapportée plus loin, et 4. François,

allié à demoiselle N dont il eut deux enfans

Catharine, qui se maria en premières noces, en

1540, avec messire Jean Stoop, chevalier (portant

écartelé : au 1 er et 4 e de gueule à une cruche d'ar¬

gent , et au 2 e et 3 e de sable à une étoile d'or à six

raies ) issu des anciens seigneurs de Bivieren, et

(1) Ce Corneille est enterré dans l'église du village
de saint-Michel-Gestel. Voy. le Grand théâtre sacré du
duché de Brahani.
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en secondes noces, en 1548 , avec Jaspar de Her-

toghe, écuyer, (portant d'or, au rencontre de cerf

de gueule) d'une très-ancienne maison noble, dont

Butkens cite des membres parmi les nobles vassaux

de Brabant sous le duc Jean II et ses successeurs ;

et le deuxième enfant de François fut Arnou,

allie' à demoiselle Jacquemine de Bresilles, fille

de messire Jacques , chevalier, capitaine-chatelain

du chateau de Vilvorde, avec laquelle il procréa

1. Cécile, allié a Henri de Kets, écuyer, portant

d' argent à un chat de sable , d'une très-ancienne

maison noble de Brabant, dont Butkens cite des

membres parmi les nobles vassaux sous la duchesse

Jenne, et 2. Elisabeth, alliée à Jean Coomans,

écuyer, portant d 'argent, à la fasce de queule à

trois croissans d'or, accompagnée de trois listes

ondeés d'azur.

B. Philippe , fils de Jean et de dame Claire Van

der Elst, épousa demoiselle Isabelle Roeloffs, por¬

tant d'or au sautoir échiquetè d'argent et de gueule

de deux traits, fille de Jean, de la très-ancienne

et noble maison de ce nom, dont Butkens cite des

membres parmi les nobles vassaux de Brabant sous

la duchesse Jenne. Isabelle est enterrée à l'église des

pères A-Ugustins à Bruxelles. Il est dit dans le Grand

théâtre sacré du duché de Brabant (1) .• « Sépul-

» turc de demoiselle Isabelle Roeloffs veuve de

» Philippe Kerckhove, fils de Jean, écuyer, lequel

(1) Tome 1 . cr , p. 209.
3
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» est trépassé en Allemagne au service de l'em-

)) pereurMaximilien l'an 1518, et elle trépassa

» en cette ville de Bruxelles le 19 Janvier 1521,

» ayant fondé un anniversaire pour le salut de

» leurs âmes. » Du mariage de Philippe nacquit

un fils du nom de Jean , qui e'pousa demoiselle

Jeanne Brant de BouvVel, native d'Anvers, portant

de sable au lion d'or, à la cotice d'argent, chargée

de trois lionceaux de gueule, brochant sur le tout,

fille de messire Hubert , chevalier, seigneur de

Bouwcl, d'Ouwen, etc. ; duquel mariage sont sortis

1 . François , officier au service de l'empereur d'Al¬

lemagne, qui épousa en premières noces, en 1559,

demoiselle Elisabeth Coels, (d'une ancienne famille

noble de Bruxelles), qui mourut en 1561, sans avoir

laissé d'enfans, et il épousa, à Cologne, en secondes

noces demoiselle Gertrude de Roddelen, dont nous

avons parlé antérieurement. 2. Philippe , dont on

ignore le sort. 3. Anne-Marie , clianoinesse à Co¬

logne. 4. Marguerite , qui épousa, en 1559, messire

Lucin de Valck, chevalier, d'une ancienne et noble

maison de la Zélande, portant de simple à trois

faucons ait naturel. 5. Hubert, qui épousa, en 1564,

demoiselle Hélène de l'illustre maison des comtes

d'Arondel, portant de gueule au lion d'argent,

dont il eut un fils du nom de Wautier , chevalier

de l'ordre desaint-Lasare, chambellan de l'archiduc

Albert, mort sans alliance. 6. Jérôme, qui épousa,

en 1567, sa cousine, demoiselle Elisabeth Brant,

portant de sable au lion d'or à la cotice d'argent,
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chargée de trois lionceaux de gueule, de l'illustre

maison de ce nom, qui est issue de Jean III, duc

de Brabant ; ce Jérôme est décédé sans postérité.

7. Nicolas , qui épousa, en 1567, demoiselle Catha-

rine Van Uffele (1), (portant de sable, au sautoir

échiqueté d'argent et de gueule) dont il eut 1. Jean,

qui se maria, en 1614, avec demoiselle Catharine

de Soret, (portant d'azur au chevron d'argent,

accompagné de deux étoiles d'or à six raies et une

croix fleurdelisée de même, issue des seigneurs de

Pisdane et Bolleville en Normandie) , décédé, en

1622, sans hoirs, et 2. Isabelle , dont on ne cite pas

de mariage. Je ferai observer ici, pour ne pas avoir

besoin de faire des répétitions inutiles, que je rap¬

porterai à l'avenir, sans remarqué, les personnes

dont le mariage ou le sort sont inconnus.

A Al. Jean , fils ainé de Jean et de dame Marie

de Boot, que nous avons quitté page 32, épousa,

en 1520, demoiselle Anne de Pape, native d'An¬

vers, fille de messire Guillaume, chevalier, portant

de sinople à la fasce échiquetée d'argent et de gueule

de deux traits, de l'illustre maison de ce nom, cpiî

faisait partie des sept - familles-patrices-nobles

(1) Pour s'assurer de l'exactitude du manuscrit où
jepuise, l'on a fait des recherches dans les registres ma¬
trimoniaux et baptistaires des églises de St-Jacques, dé
Ste-Walburge, de Notre-Dame d'Anvers, etc. qui repo¬
sent au bureau de l'état civil de cette ville. Ces registres
confirment entièrement les mariages des énfans de Jean
et de dame Anne de Bouwel.
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d'Anvers. Jean procréa avec dame Anne de Pape

1. Anne , mariée, en 1539, à R. de Hulsberg

de Schalocn, e'cuyer, seigneur de Hulsberg au pays

de Limbourg, portant d 'argent à trois tourteaux

de gueule. 2. Marie. 3. Claire , qui épousa, en 1542,

Jean de W achtendonck, écuyer, portant d 'or à

la fleur de lis de gueule. 4. Hélène , qui épousa ,

en 1543, Adrien Van den Berghe, chevalier, por¬

tant d'azur au chevron d'or, accompagné de trois

coquilles de même. 5. Catharine , qui se maria,

en 1544 , avec Martin de Triest, natif de Gand,

écuyer, portant de sable au lévrier d'argent, colleté

d'or, accompagné en chef de deux trompes d'argent,

liées et ornées d'or. 6. Jeanne , qui épousa, en 1544,

Guillaume de Pape (1), chevalier, portant d'azur

au chevron d'or, accompagné de trois chatcaux

de même (2). 7. Jaspar, allié à demoiselle Marie

Van den Lcene , dont il sera parlé plus loin.

8. Jacques, allié a demoiselle Petronelle de Corte,

dont il sera parlé plus loin. 9. Jean , qui épousa,

en 1566, demoisselle N.... de Neve, portant de

gueule à un poisson d'argent posé en bande , fille

de Pierre , des seigneurs de Rode, avec laquelle il

eut Simon , qui se maria, en 1596, avec demoiselle

Flore de Iladin, portant de gueule à deux chevrons

(t)Les mariages des filles de Jean et dedame Anne de

Pape sont consignés aux registres de l'église de Notre-
Dame d'Anvers.

(2) Delà maison de de Pape de Gand, comptée parmi

les plus anciennes nobles familes de Flandre.



( 37 )

d'argent, accompagnés de trois étoiles d'or à huit

raies, fille tic Jean, écuyer, avec laquelle il pro¬

créa Flore, chanoinessc à Maubeuge, et Simon , qui

se maria, en 1635, avec demoiselle Elisabeth de

la Vichtc, portant d'or, fretlé de sable, fille de

Martin , colonel de cavalerie, issu des anciens ma¬

réchaux héréditaires de Flandres. Ce Simon est

décédé sans hoirs.

BB. Guillaume, deuxième fils de Jean et de

dame Marie de Boot, que nous avons quitté page 32,

épousa à Malines, en 1524, demoiselle Anne de

Rotselaer, portant d' argent à trois fleurs de lis

coupées de gueule, fille de messire Jean , chevalier,

de l'une des plus illustres maisons de Brabant. Du

mariage de Guillaume sont issus 1. Digne , qui

épousa, en 1544, Jean Van Lier, d'une très-an¬

cienne maison noble d'Anvers, qui porte d 'argent

à trois fleurs de lis nourries au pied de sable.

2. Elisabeth , qui se maria, en 1543, avec Jean de

Wyse, écuycr, portant A'argent à trois maillets

de gueule , issu des anciens seigneurs de Wyse de

Flandre. 3. Jaspar , dont la postérité sera l'apportée

plus loin, et qui se maria, en 1547, avec demoiselle

Anne Van Pulle, native d'Anvers (portant d'or, à

trois tours de sable, à la bordure de gueule, chargée

de trois étoiles d'argent, deux en chefet une en

pointe) , de l'une des plus anciennes et illustres

maisons de Brabant, dont Bulkens cite plusieurs

membres parmi les nobles vassaux sous le duc

Henri 1 et ses successeurs. 4. Barbe , qui épousa }
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en 1546, Jean Van tien Strepen , écuyer, portant

d'or à six fleurs de lis de gueules, placées 3, 2 et 1.

5, Jacques, dont la postérité' sera rapportée plus

loin, et qui épousa, en 1549, demoiselle Anne de

Voorspoel, portant d'or à trois chevrons de sable.

6. Marguerite, qui se maria, en 1554, avec Jean

de Haeck, écuyer, portant de gueule à trois têtes

de chameau au naturel. 7. Hélène , qui épousa, en

1556, Corneille de Couwenbergh, écuyer, portant

d'argent au chevron de gueule , chargé de trois

étoiles d'argent yd'une très-ancienne noble famille de

Brabant, dont Butkens cite des membres parmi les

nobles vassaux sous la duchesse Jenne. 8. Marie,

qui épousa, en 1557, Corneille de Steenlandt,

écuyer, portant de gueula à la fasce d'argent,

chargée de quatre sautoirs accolés et rangés en

fasce d'azur, dont des membres sont cités par

Butkens parmi les nobles vassaux de Brabant (1).

9. Melchior , dont la postérité sera rapportée plus

loin. 10. Jean, dont la postérité sera rapportée

après celle de son frère Melchior. 11. Anne, morte

sans alliance.

AÀ. Jaspar, fils de Jean et de dame Amie de

Pape, que nous avons quitté page 36, épousa à

Malines, en 1558, demoiselle Marie Van den Leene,

(1) Les mariages ci-dessus mentionnés des enfans de

Guillaume et de dame Anne de Rotselaer sont consignés

aux registres matrimoniaux des églises de Notre-Dame,

de Sainte-Walburge et de Saint-Jacques d'Anvers.
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portant à!argent à la croix ancrée de sable , fille

du seigneur de Huyseghem , avec laquelle il pro¬

créa l./3ré&me,chanoinesseà Maubeugc, 2. iSîcsannc',

religieuse à Malines, 3. Sara, 4. Lucrèce, 5. Lucas,

6. Anne , et 7. Guillaume , marié, en premières

noces, avec demoiselle Marguerite Van den Kerck-

liove Van der Varcnt, morte sans enfans, et en

secondes noces avec demoiselle Marie ilrugmans,

fille de Jaspar, écuyer, dont il eut 1. Pierre , qui

suit. 2. Guillaume, qui épousa, en 1649, demoiselle
Josine de Velasco, (portant cinq points d'or équi-
polés à quatre ondes d'azur et d'argent, à la bor-
dure componée de gueule et d'argent, les pièces de
gueule chargées d'un chateau d'or, et les pièces
d'argent chargées d'un lion de pourpre), fille de

messire Jean de Velasco, des ducs de Frias, marquis

del Pico, capitaine-général des armées espagnoles,

chevalier de la toison d'or ^1). Ce guillaume s'est

établi en Espagne. 3. Jaspar, chevalier de l'ordre

du saint-Sépulcre de Jérusalem, mort sans alliance.

4. Jeanne, qui se maria , en 1647 , avec messire

(1) Josine , fille de Jean de Yelasco et de dameElvire

comtesse de Palma-Carillo, et dont le mariage avec Guii-
aume vandenKerckhove est enregistré aux registres de
l'église de Saint-Jacques d'Anvers, sous la date du 21

mars 1649, fut la soeur du marquis François Marc de

Velasco, maître de camp général des armées Espagnoles,

gouverneur de Castille, dont on voit le magnifique

mausolée à l'église de la citadelle d'Anvers, représenté
dans le Grand Théâtre, Sacré de Ijrabant.
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Jean de la Fosse, chevalier, seigneur de Drincharn,

portant d'or à trois cors de chasse de sable, em¬

bouchés et liés de gueule (1). 5 Claire, religieuse
à Malin es.

Pierre , fils de Guillaume et de dame Marie

Brugmans, colonel de cavalerie au service d'Es¬

pagne, e'pousa, en 1639, demoiselle Antoinette

comtesse de Heerenberghe, illustre maison connue

par ses alliances avec plusieurs maisons régnantes,

portant Jé argent au lion rampant de gueule, cou¬

ronné d'or, et à la bordure de sable, chargée de

onze besans d'or. De ce mariage sont sortis 1. George,

ge'néralau service d'Espagne, mort sans alliance (2'.

2. Pierre, allié à demoiselle Anne Vercamer, por¬

tant de sable à la croix échiquetée d'argent et de

gueule, dont il n'a pas eu de postérité. 3. Antoine,

chevalier de l'ordre de saint-Jean de Jérusalem.

4. Elisabeth , morte sans alliance. 5. Thomas, qui

se maria, en 1669, avec demoiselle Marie de Bcr-

chcm, native d'Anvers , portant d'argent à trois

pales de gueule, fille de messire Martin, chevalier,

seigneur de plusieurs endroits dans le marquisat

(1) Le mariage de Jeanne est consigné dans les regis¬
tres de l'église de Notre-Dame d'Anvers.

(2) Ce George est baptisé à l'église de sainte-Walburge
d'Anvers, le 5 mai 16U4, ayant eu pour parain messire
George de Lalo, chevalier, seigneur de Leuwerghem, et
pour maraine dame Catharine van den Kerckhoven.
Confirmé par les registres baptistaires de cette église.
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d'Anvers, et de dame Marguerite Vander Bekcn (1).

Du mariage de Thomas avec dame Marie de Ber-

cliem sont issus 1. Pierre , chanoine. 2. Jean-Bap¬

tiste, mort célibataire, et 3. Catharine , religieuse

à Hcrckenrode.

BB. Jacques , fils de Jean et de dame Anne de

Pape, que nous avons quitté page 36, épousa, en

1560, demoiselle Pétronelle de Corte, native de

Bruges, de l'une des plus anciennes et des plus

nobles familles de Flandre, portant de gueule au

chevron d'argent, accompagné en chef à dextre

d'un croissant et à senistre d'une étoile, et en pointe

d'une rose de même. Du mariage de Jacques avec

dame Pétronelle de Corte nacquirent 1. Guillaume,

qui se maria, en 1583, avec demoiselle Anne de

Wyclmsc, portant d'argent au chevron de gueule,

accompagné de trois molettes de même , avec la¬

quelle il eut deux fils, Jean-Baptiste , mort sans

avoir été marié, et Renier , .allié à sa cousine de¬

moiselle Catharine de Wycliuse , dont il eut une

fille du nom de Catharine , alliée à Gabriel de Jae-

ger, d'une très-ancienne noble famille de Flandre,

portant de sable à une corne de chasse d'argent,

(3) Le mariage de Thomas avec demoiselle Marie de

Berchem est consigné aux registres matrimoniaux de

l'église de saint-André d'Anvers. La maison de Berchem

fut très-illustre en Brabant. Butkens en cite plusieurs

membres parmi les nobles vassaux sous le duc Jean /et

ses successeurs.
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orné d'or. 2. Roland , mort célibataire, 3. Marie,

alliée à Rombout de Wagemakerc, écuyer, portant

A'argent au chevron de gueule, accompagné de

deux jlcurs de lis de même en chef et une feuille

de trefle de simple en pointe. 4. Elisabeth, alliée

à Gérard Pcclers, seigneur de Westergem portant

dor à trois molettes de sable. 5. Jacques et 6. Mel-

chior, qui suivent.

A. Jacques épousa, en 1618, demoiselle Susanne

de Levedael, fille de Gouart , chevalier, (portant

d'or à deux quinte feuilles de gueule, l'une au

chef sur le second quartier, et l'autre sur la pointe

de l'êcu, au franc quartier de gueule à l'aigle dé¬

ployé d'argent ), de l'une des plus anciennes maisons

nobles de Brabant, dont Butkens cite plusieurs

membres parmi les nobles vassaux sous le duc

Henri I et ses successeurs. Du mariage de Jacques

avec dame Susanne de Levedael nacquirent 1. Jac¬

ques, général de cavalerie et chambellan de l'em¬

pereur Léopold I, qualifié de fryherr (.Baron) >

décédé sans postérité (1). 2. Susanne. 3. Godefroid,

chanoine. 4. Marie , alliée à messire Jacques baron

de liai, d'une illustre maison en Franche-Comté,

(1 ) Ce Jacques fut baptisé à l'église de Notre-Dame
d'Anvers, le 3 Janvier 1620, ayant eu pour parain son
gvand-père messire Jacques van den Kerckliove, et pour
maraine sa grand-mère maternelle dame Susanne de
Mons, ainsi que le confirment les registres baplîstaircs
de cette église.
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portant de gueule au rai d'escarboucle pommât â

et fleuretè d'or. 5. Philippe , allié à demoiselle Ca-

tharine de W acs, portant d' argent à trois macles

de sable , d'une très-ancienne maison, dont Butkcns

cite des membres parmi les nobles vassaux de Bra-

bant sous la duchesse Jeune. Philippe procréa avec

dame Catharine de Waes 1. Susanne. 2. Elisabeth.

3. Jenne. 4. Anne- Thérèse, alliée à Jean Ferdinand

de Ballet, e'cuyer, seigneur de Schilde (1), portant

d'azur au lion d'or , au chef d'or à un aigle nais¬

sant de sable 5. Magdalène. 6. Catharine. 7. Jac¬

ques-Philippe. 8. Philippe , mort en Espagne au

service du roi. 9. Marie , alliée à Jean Huens, écuyer,

portant d'argent à trois fleurs de lis de gueule
10. Théodore.

B. Melchior, dernier fds de Jacques et de dame

Pétronelle de Corte , épousa , en 1601, demoiselle

Anne Adriaenssens, fille de Pierre, dont il eut

Jacques. 2. Adrien. 3. Corneille et 4. Gérard,qui
suivent. 5. Antoinette.

A. Jacques épousa,en 1630,dcmoiscllei?a/'èe Gillis,

portant de sinople au chef d'argent à trois maillets

de gueule, fille de Henri, de la très-ancienne

famille de ce nom, qui faisait partie des sept-fa-

milles-patrices-nobles de Louvain, et dont Bulkens

(1) Ce mariage est mentionné dans le Nobiliaire des
Pays-Bas, tome 1, article généalogique de Ballet. Anne-
Thérèse est baptisée, à l'église de sainte-Walburgc
d'Anvers, le 1 er septembre 1(573, conformément aux
registres de cette église.
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cite des membres parmi les nobles vassaux de Bra-

bantsous laduchesse Jenne. Dumariage de Jacques

avec dame Barbe Gillis sont sortis 1. Corneille , qui

suit. 2. Anne , alliée à Corneille de Bode, écuyer,

de la maison de ce nom dont nous avons parle pré¬

cédemment. 3. Jacques , marié en premières noces

avec demoiselle Magdalène Van denEedc, portant

de sinople à trois quinte feuilles d'argent , et en

secondes noces avec demoiselle N.. ; décédé sans

enfans. 4. Barbe, alliée à Adrien de Witte (1) ,

écuyer, portant d'or à trois pales de sinople, au chef

de gueule à l'aigle naissant d'argent , de la très-

ancienne maison noble de ce nom, dont Butkens

cite des membres parmi les nobles vassaux de Bra-

bant sous la duchesse Jenne. 5. Michel , religieux

carmélite. 6. Claire. L'ainé des enfans de Jacques

et clc dame Barbe Gillis, Corneille , épousa, en 1653,

demoiselle Marie de Rycke, portant d'or à trois

pales de sinople, au chef de gueule à une coquille

d'argent, (fille de Corneille, écuyer, et de dame

Pétronelle de Loosc) , d'une très-ancienne maison

noble, dont Butkens cite des membres parmi les

nobles vassaux de Brabant sous les premiers ducs

et leurs successeurs. Du mariage de Corneille nac-

quirent 1. Anne , alliée à son cousin Jacques Van

Bycke, écuyer. 2. Catharine. 3. Cornelie .4 Jeanne

et 5. Louis , mort célibataire.

(1) Les mariages des enfans de Jaques sont enregis¬
trés aux registres des églisesde saint-Andrc et de sainte-
Walbgrge d'Anvers.
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B. Adrien, deuxième fils de Melchior et de dame

Anne Adriaenssens, épousa, en 1636,en premières

noces, demoiselle Susanne de Briel, portant S azur

à la croix engrclce d'argent, (d'une très-ancienne,

famille noble, issue des seigneurs de Briele ) (1)

avec laquelle il procréa 1 .Marie, alliée à Jean Van

denBroecke, écuyer, seigneur de plusieurs endroits

dans le marquisat d'Anvers, portant écartelé : au 1 er

et 4 e de gueule à trois croissans d'argent, au 2 e et

3 e d'argent à la fasce d'azur, chargée d'un sautoir

de gueule. 2. Guillaume , prêtre, et 3. Antoine,

mort célibataire. Adrien épousa en secondes noces,

le 31 Janvier 1643, demoiselle Elisahetk de Mons,

portant de sable au crequier d'argent, dont il eut

Adrien , allié à demoiselle Marie de Corte, de la

famille de ce nom dont nous avons parlé précé¬

demment, et de ce mariage n'est issu qu'une fille ,

nommée Anne, baptisée à l'église de saint-Jacques
d'Anvers, le 24 décembre 1696.

C. Corneille, troisième fils de Melchior et de dame

Anne Adriaenssens, épousa, en 1636, Marie de

Mecrbeke, portant d'or à cinq sautoirs accolés de

simple, au chef de simple à trois maillets d'or,

d'une très-ancienne maison noble, dont Butkcns

(1) C'est en Susanne, fille de messire Paul, cheva¬
lier, et de dame Anne de Ghistelle, que cette illustre
maison s'est éteinte à Anvers, où Susanne se fut mariée,
ainsi que le prouvent les registres de l'église de saint-
Jacques.
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cite plusieurs membres parmi les nobles vassaux

de Brabant sous le duc Godefroid I et ses succes¬

seurs. Dumariagede Corneille avec dame Marie de

Mecrbeke nacquit Judoce , fils unique , allie à

demoiselle Thérèse de Ylaminck, portant d'argent

à une croix de gueule, cantonnée de quatre fleurs

de lis de même, fille de Pierre , écuyer, et de dame

Jacqueline Van den Rerckhove-Varents. Judoce

est décédé sans postérité.

D. Cerare?,quatrièmefilsde Melchior et de dame

Anne A.driaenssens, épousa, en 1649, demoiselle

Marie Catkarine Van Kricckclman, dont il eut

1 . Gérard , 2. Susanne Marie et 3. Michel , prêtre.

ÀÂ. Revenons à Jaspar , fils de Guillaume et de

dame Anne de Rotselaer, que nous avons quitté

page 37 ; il pocréa avec dame Anne de Pullc 1.

Jaspar, qui suit. 2. Balthasar , qui suit. 3. Arnout,

marié, en 1573, à demoiselle Marguerite Van

Eelen (portant d' argent à la croix haussée à cinq

degrés de sable, chargée de deux petits travers,

l'un sur l'autre sous la branche traversante, le

tout terrassé de simple ); il est décédé sans hoirs. 4.

Hélène , qui épousa, en 1575, messirc Charles

d'Axkeren, chevalier. 5. Jean , allié à demoiselle

Antoinette de Latre dite Van den Kerckliove , fille

de Jean , écuyer, native de Tournay, et n'a pas

laissé de postérité. 6. Josse , marié en premières

noces, en 1589, avec demoiselle Elise Mertcns

( portant écartelé : au 1 er et 4 e d'or, à la rose de

gueule, et au 2 e et 3 e d'argent à trois bandes de
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gueule ), dont il eut un fils nommé Josse , mort

sans alliance; il épousa, en secondé noces, demoiselle

Louise d'Erthal, portant de gueule à deux fasces

d'argent , qui le rendit père d'un fils, nommé

Bernart, et d'une fille, nommée Elisabeth , alliée à

mcssire Egide de Herselle, chevalier, portant de

gueule à deux chevrons d'or.

A. Jaspar, fils ainé de Jaspar et de dame Anne

de Pulle, épousa en 1570, demoiselle Catherine de

Lattre dite Yari den Kerckhove n socur d'Antoinette,

avec laquelle il procréai. Lucas, mort célibataire 2.

Anne. 3. Govart ou Gode froid, marié en prémières

noces, en 1612, avec demoiselle Sara de Roosen,

portant d'or à trois roses de gueule , décédc'c en

1615, après l'avoir rendu père de Guillaume,

allié à demoiselle Marie Carlicr, (portant d'azur

au chevron d'or, accompagné de trois étoiles de

même, mais mort sans postérité) et d'une fille du

nom de Sara , béguine. Godefroid épousa en se¬

condes noces, en 1616, demoiselle françoise Wou-

tei 'S ( portant d'or au chevron de gueule, chargé

de cinq fleurs de lis d'argent, accompagné de trois

peroquets de sinople au naturel ), fille de Pierre ,

écuyer, et de dame Marie de Rockel, et procréa

avec elle I. Françoise , religieuse â Oost-Eeclo de

Gand. 2. Marie , alliée à Daniel de Meulebeck, de

Gand , écuycr. 3. Jaspar , décédé sans alliance.

4. Anne , alliée à messirc Jean Van den Perre ,

chevaliqr, portant d'azur au lion d'or, au chef

d'or, chargé d'un aigle naissant de sable. 5. Gode-
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froid , décédé sans alliance. 6, Pierre, chanoine à

Bruges. 7. Catharine , alliée à Chrisloflc Schoof,

écuyer, portant d'azur à trois gerbes d'or. 8. Mag-"

dalène, religieuse à Malines. 9. Mai ie-Magda Une,

morte sans alliance. 10. Diego -Phi lippe , qui épousa,

en 1661, demoiselle Anne Van den Meersche ,

portant d'argent, au chevron de simple, accom¬

pagné de trois trefjles de même, fille de Théodore,

écuyer, et sœur de l'illustre François Van den

Meersche, chevalier, président du conseil de Flan¬

dre , seigneur de Bcrlaerc et Bacrcdonck. Du ma¬

riage de Die go-Philippe avec dame Anne Van den

Meersche nacquircnt 1. Anne , mariée a Théodore

de Cock, écuyer, portant de gueule à trois cocqs

d'or. 2. Francois-Godefroid , chanoine (1), et 3.

Jean Daniel , prêtre.

B. Balthasar , deuxième fils de Jaspar et de

dame Anne de Pulle, épousa, en 1571, demoiselle

Marguerite Van der Ilorst, portant fascé d'argent et

d'azur de huit pièces à l'ombre d'un lion de gueule

sur le tout, fille de messire Pierre , chevalier, avec

laquelle il procréa 1 Balthasar , allié à demoiselle

Jeanne Coosmans, fille du seigneur de Meere, por¬

tant azur au cœur d'or accompagné de trois étoiles

{1) Ce François- Godefroid est inscrit dans les registres

baptistaires de l'église de saint-Jacques d'Anvers, sous

la date du 5 septembre 1GG3, ayant eu pour parain

messire François Van den Meersche et pour xnaraine
demoiselle Sara Van den Kerckhove.
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d'argent; décédé sans postérité. 2. Calharine. 3. Gé¬

rard, chanoine. 4. Jaspar, allié à demoiselle Marie

de Diest, portant d'or à deux fasces de sable ,

( maison dont Butkens cite plusieurs membres

parmi les nobles vassaux de Brabant sous le duc

Henri I et ses successeurs (1) ), qui le rendit père

d'une fille, nommée Cornelie, cbanoinesse àMuns-

terbilsen. 5. Jacques, allié à demoiselle Hélène de

Robles ( portant d'or au lion de sable, rampant

sur un arbre de simple, à la bordure d'argent,

chargée de mouchetures d'hermines de sable ) et

décédé sans hoirs. 6. Marguerite , et 7. Marie,

alliée a Pierre Van den Boom, écuyer, portant

d'argent à un arbre de sinople.

BB. Revenons a Jacques, deuxième fils de Guil¬

laume et de dame Anne de Rotselaer, que nous

avons quitté page 38. Il procréa avec dame Anne de

(1) La maison de Diest, l'une des plus anciennes et des

plus illustres de la Belgique, a été parentée à plusieurs

maisons régnantes, entre autres à celle de Nassau. Henri

de Diest fut châtelain d'Anvers sous la duchesse Jenne.

Marie de Diest, (fille de Jacques , seigneur de plusieurs

endroits dans le marquisat d'Anvers, et de dame Cornelie

de Roy,) baptisée, le 19 juin 1596, à l'église de notre-

Dame d'Anvers et mariée, en 1617, à l'église de saint-

Jacques de la même ville, avec Jaspar Van den Kerck-

hove, ainsi que le confirment les anciens registres de

l'etat-civil qui reposent à la maison de ville, fut la

dernière descendante de ces barons de Diest, burgraves

d'Anvers, qui furent si puissans et si célèbres. 4
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Voorspoel I. Dirck, allié à demoiselle Gertrude

Van Gellicum, portant d'azur à deux fasces bré-

tesées et contrebrétesées d'or , dont il eut un fils,

Jérôme , décédé' sans postérité. 2. Henri , qui suit.

3. Jean, qui suit. 4. Christ, chanoine. 5. Cor¬

neille, qui suit, et 6. André , marié, en 1594, à

demoiselle Jacqueline Van Nispen, portant dW-

gent au lion de sable, couronné d'or, d'une an¬

cienne maison noble de Brabant, dont Butkens cite

des membres parmi les nobles vassaux sous le duc

Jean III et ses successeurs. Du mariage à'André

sont issus 1. Catharine , mariée avec Jean Vle-

minckx, écuyer, échevin de Malines, portant d'azur

à trois pales de gueule, une escaboucle de huit

raies d'or, brochant sur le tout ; issu des anciens

seigneurs de Wynegem et de la très-ancienne fa¬

mille de ce nom, dont Butkens cite des membres

parmi les nobles vassaux de Brabant sous le duc

Henri I et ses successeurs. 2. Jacqueline, mariée

■avec Pierre de Vlaminck, écuyer, portant d'ar¬

gent à une croix de gueule, cantonnée de quatre

fleurs de lis de même (1). 3. Isabelle , alliée à

(1) Les anciens registres de l'état civil d'Anvers, qui ont
été consultés pour vérifier un grand nombre de mariages
et de naissances, mentionnés dans le principal manuscrit
de famille, ont été toujours trouvés d'accord avec ce
manuscrit, ce qui prouve l'exactitude de sa rédaction.
Le mariage de Catharine a eu lieu, en 1624, celui de

Jacqueline,en 1637, à l'église denotre-Dame d'Anvers,
et sont consignés aux registres de cette église.
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N Meynaerts, écuyer, portant d'or à un arbre

sec d'épines de cinq branches de sable, au bout

duquel est assis unpiverd au naturel.

A. Henri , deuxième fils de Jacques et de dame

Anne de Voorspoel, e'pousa, en 1573, demoiselle

Anne Van Eelen (1), sœur de Marguerite , dont

nous avons parlé précédemment, et procréa avec

elle Henri , qui se maria en premières noces, en

1593, avec demoiselle Elisabeth Persoens, native

de Bruxelles , ( portant de pourpre , au chevron

d'or, accompagné de trois tours d'argent, au chef

d'or, chargé d'un aigle naissant de sable ) qui

le rendit père d'une fille, appelée Jacqueline , alliée

à Mathieu Lcnarts, capitaine d'infanterie au service

d'Espagne, et il se maria en secondes noces, avec

demoiselle Marguerite Van der Bruggen, portant

à'argent à trois fleurs de lis nourries au pied de

sable, au milieu un écusson d'or à un lion de

même, d'une très-ancienne maison noble, dont

Butkens cite plusieurs membres parmi les nobles

vassaux de Brabant sous le duc Jean I et ses suc¬

cesseurs. Bu deuxième lit sont sortis 1. Anne, alliée

à Jean de Buyten, écuyer, portant d'azur à deux

saumons adossés au naturel. 2. André, qui épousa,

en 1641, demoiselle Catharine de Houten, portant

d'hermines à trois pales de gueule , ( d'une très-

ancienne maison noble, dont Butkens cite des

(1) Confirmé par les registres matrimoniaux de notre-
Dame d'Anvers.
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membres parmi lés nobles vassaux tle Brabant sous

le duc Jean II et ses successeurs ) et procre'a avec

elle une fille du nom d' Elisabeth et deux fils,

Henri et Jean , jésuite à Alost et théologien d'un

grand mérite (1). 3. Nicolas, autre fils de Henri

et de dame Marguerite Van der Bruggen, fut

châtelain de Gennap, et épousa, en 1637, demoi¬

selle Anne Van der Burgt, portant d 'argent à là

bande de gueule, d'une très-ancienne famille noble,

dont plusieurs membres sont cités par Butkens

parmi les nobles vassaux de Brabant sous le duc

Jean II et ses successeurs. Nicolas procréa avec

dame Anne Van der Burgt un fils du nom de Ni¬

colas, qui épousa en premières noces, en 1660,

demoiselle Elisabeth de Ilouwaert (d'une très-

ancienne famille noble de Bruxelles, portant d'or

à la fasce d'azur, en abîme émanché d'argent et

de gueule, accompagné en chef d'un lion de gueule,

naissant de la fasce ), avec laquelle il procréa

Pierre, dont elle est morte en couche, et Nicolas

se maria en secondes noces, en 1663, avec de¬

moiselle Lucie Sanders, native d'Anvers, portant

d'or au lion de gueule, fille de Corneille , écuyer,

et de dame Marie Van den Broecke. Du deuxième

lit, point d'enfans.

(1) Ce Jean fut baptisé a l'église de sainte-Walbui-ge

d'Anvers, le 20 Juillet 1656, ayant eu pour parain son

oncle Jean de Buyten, et pour maraine sa tante dame

Anne de Houten, ainsi que le confirment les registres

baptistaires de cette église.
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B. Jean, troisième fils de Jacques et de dame

Anne de Yoorspoel, épousa, en 1573, demoiselle

Jeanne de Fraye, native de Bruxelles, portant

d'azur à trois fa ucons d'argent, chapronés et gril-

letés d'or, avec laquelle il procréa 1. Elisabeth

et 2. Jean, qui se maria, en 1602, a l'église de

notre-Dame d'Anvers, suivant les anciens registres

de l'état civil, avec demoiselle Cornélie Van Eelen,

fille de Corneille , écuyer, et de dame Marie Los-

son, de la famille dont nous avons parlé précé¬

demment, et procréa avec elle 1. Simon , qui suit.

2. Catharine , qui se maria, en premières noces,

en 1626, avec Henri Peres, général espagnol, de

l'une des plus illustres familles d'Espagne, portant

écartelé , au 1 er et 4 e d'argent à l'aigle de sable,

à la bande cl'azur, brochant sur le tout, et au

2 e et 3 e fascé d'or et d'azur de six pièces, et

en secondes noces, en 1639, avec Jean Helman

écuyer, portant d'argent à la bande de sable,

chargèe de trois têtes de lion arrachées (for (1). 3.

Bonaventurc, chevalier, qui s'est marié, en 1033,

avec demoiselle Susanne de Toustain, portant d'or

à la bande échiquetée d'or et d'azur de deux traits,

d'une illustre maison dp Normandie, et décédé sans

postérité au service de France. 4. Corneille, prêtre.

5. Pierre , 6. Esther et 9. Ferdinand.

Simon épousa, en 1631, demoiselle Magdalène

(1) Ces deux mariages sont Confirmés par les registres

matrimoniaux de l'église de saint-Jacques d'Anvers.
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de Baexen, ( fille dé Jean , e'cuyer, des seigneurs

de Westmeerbecke, et de dame Marguerite t' Se-

raerts), portant di argent au chef de gueule, chargé

d'un lion d'argent, dont il eut 1. Barbe, morte

sans alliance. 2. Corneille, qui suit. 3. Dominic ,

mort sans alliance. 4. Simon, jésuite à Alost. Cor¬

neille épousa, en 1661, demoiselle Agnès deCrock,

fille de Jacques , écuyer, portant d'azur au lion

d'argent , qui le rendit père de 1. Susanne-Marie.

2. Corneille, de'cédé sans alliance. 3. Balthasar,

marié, en 1693, avec demoiselle Jeanne-Marie

Lambrechts, portant d'or au lion de sable , et une

bande écliiquetée d'argent et de gueule brochant

sur le tout , ne laissa qu'une fille, appelée Anne ,

morte sans alliance. 4. Jean-François , grand-dros¬

saitau pays de Faucquemont, marié avec demoi¬

selle Christine baronne de Woestenrade , dont il

eut deux fils, Corneille et François.

CfCorneille, cinquième fils de. Jacques et de dame

Anne de Voorspoel, épousa en premières noces ,

en 1585 , demoiselle Dymphne Van der Meeren ,

portant d'azur, au chef d'argent à trois pales de

gueule, dont il eut deux enfans, Anne, alliée à

messire Balthasar baron de Farvacques, portant

d'argent au chevron de gueule, accompagné de

trois molettes d'azur , et Chrétien, allié a demoi¬

selle Marie Yan den Eynde, fille de Jean , écuyer,

(portant de argent au cocq de sable, creté, barbé

et membré de gueule : écartelé d'or à la bande de

trois pièces de gueule ) ; décédé sans enfans. Cor-
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mille se maria en secondes noces avec demoiselle

Claire Roose (1), native d'Anvers, fille de Jacques,

écuyer, portant de gueule au chevron d'argent, à

trois roses de même , et procréa avec elle 1. Pierre,

qui suit. 2. Catharine , alliée à Martin Van Maie ,

écuyer, seigneur de Bautershem, portant d'argent

à une tour crenelée de sable, surmontée de trois

corneilles volantes en bande de même. 3. Alexandre,

qui suit. 4. Claire, alliée à Michel de France, écuyer,

natif de Lille, portant fascé d'argent et d'azur de

six pièces ; les fasces d'argent chargées de six

fleurs de lis de gueule , 3, 2 et 1. 5. Corneille , allié

à demoiselle Anne de Verleysen, native de Malines

( portant d 'argent au sautoir de gueule, accom¬

pagné de deux sautoirs en chef et d'une quinte-

feuille de même en pointe ), dont il eut deux filles,

Marie , morte sans avoir été mariée, et Jeanne,

alliée à Anthoine Van den Eede, portant de simple

à trois quinte feuilles percées d'argent, neveu de

l'illustre Aubert Van den Eede, évêque d'Anvers

en 1677.6. Jeanne , alliée ,à Jérôme Wouters,

écuyer, portant d'or au chevron de gueule, chargé

de cinq fleurs de lis d'argent, accompagné de trois

peroquets de sinople au naturel..

A. Pierre, fils ainé de Corneille et de dame Claire

Roose, épousa en premières noces, en 1620, de¬

moiselle Pétronelle Simon, d'une famille noble de

(1) Ce mariage est consigné aux registres de l'église

de notre-Dame d'Anvers, sous l'année 1590.
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Bruxelles, et dont il n'eut qu'un fils, Balthasar (1) ,

allie' à demoiselle Marie d'Ailly (portant de gueula

au chef échiquelé d'argent et d'azur de trois traits,

d'une illustre maison d'Artois, alliée aux anciens

ducs de Brabant ) ; décédé sans postérité. Pierre se

maria en secondes noces, en 1628, avec demoiselle

Magdalène Van Steenwinckel, fille de Josse et de

dame Marie de AVyse, dont il eut deux jumeaux,

Egide et Catharine, morts jeunes sans avoir été
mariés.

B. Alexandre, autre fils de Corneille et de dame

Claire Roose , épousa, en 1637, demoiselle Ca¬

tharine Van Steenwinckel, fille à'Abraham., avec

laquelle il procréa 1. Marguerite, religieuse. 2.

Anne, mariée avec Paul de Kerckhove, décédé

sans hoirs, fils de François et de dame Elisabeth de

Snouck, et petit-fils de Paul et de dame Marie Ru-

bens (2). 3. Elisabeth, alliée à Jean-Charles

Van Beughem , frère de Jean-Ferdinand, évèque

d'Anvers, et fils de Jean, chevalier, seigneur d'Ot-

tignies et de Houthem, portant bandé d'or et d'azur

(1J Baptisé, le 18 Septembre 1621, à l'église de saint-

Jacques d'Anvers, ayant eu pour parain messire Bal¬

thasar de Farvacques, et pour maraine dame Magdalène

d'Ailly, conformément aux registres baptistaires de cette

église.

(2) Le mariage de Paul de Kerckhove avec demoiselle

Marie Rubens a eu lieu, en 1607, à l'église de notre-

Dame d'Anvers, et il est consigné aux registres de cette
église.
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de six ■pièces , à la bordure de gueule, chargée de

huit quintefeuilles d'argent, lie. Godefroid, qui suit.

5. Catherine , mariée, en 1674, avec André Van

Immerseel, portant à'argent à trois fleurs de lis

coupées de sable, d'une très-ancienne maison noble,

dont Butkens cite plusieurs membres parmi les

nobles vassaux de Brabant sous le duc Jean III et

ses successeurs.

Godefroid épousa, en 1674, demoiselle Marie

Van Immerseel, sœur d'André, fille de Jean,

écuyer et de dame Angélique Happarts, dont il

eut, entre plusieurs enfans morts en bas âge, ï.

Elisabeth, alliée à Mathieu de Ruysbroeck, écuyer,

portant d' argent à la fasce de gueule, maison dont

Butkens cite des membres parmi les nobles vassaux

de Brabant sous le duc Henri 1 (11. 2. Anne-Mar¬

guerite, mariée, en 1721, avec Pierre De Vos,

écuyer, portant d'argent au renard de gueule ,

d'une ancienne maison noble, dont Butkens cite des

membres parmi les nobles vassaux de Brabant sous

le duc Henri I. 3. Isabelle , mariée, en 1722, avec

(1) Je citerai cette Elisabeth comme preuve que le
nom s'est écrit indistinctement Van den Kerckhove et

Kerckhoffs. Dans les registres de l'église de notre-Dame
d'Anvers, elle est inscrite, comme baptisée le 8 Avril
1684, sous le nom de Van den Kerckhoven , tandis que
dans son acte de mariage, consigné aux registres de la
même église, sous la date du 5 Février 1708, il est écrit

Kerckhoffs. Dans mes recherches sur cette famille, j'ai

rencontré une quantité d'exemples semblables.
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Jean-Baptiste "Van tien Cruyce, écuyer, portant

à'azur à la croix ancrée d'or. 4. Paul, qui épousa,

en 1721, demoiselle Jeanne-Marie Scholier, fille

de Jean-François , écuyer, dont il eut 1. Anne-

Marie et 2. Marie-Françoise-Pauline (1).

CC. Revenons à Melchior , troisième fils de Guil¬

laume et de dame Anne de Rotselaer, que nous avons

quitté page38. Il épousa, en 1561, demoiselle Mar¬

guerite de Meera, native d'Anvers, portant d'argent

à trois châteaux de gueule, dont il eut 1. Jacques

qui suit. 2. François , qui suit. 3. Michel , qui suit.

4. Dymplie. 5. Arnout , chanoine. 6 Catharine et

7. Anne.

A. Jacques épousa, en 1602, demoiselle Anne

Bauwens, portant d 'argent à une tête et col de bœuf

de sable , dont il eut, entre plusieurs enfans morts

en bas âge, un fils, nommé Antoine , allié à de¬

moiselle Susanne de Baillet, portant d'or à la fasce

d'azur, chargée de trois coquilles d'argent, et

surmontée de trois merlettes de sable. Du mariage

d'Antoine avec dame Susanne de Baillet n'est issu

qu'une fille, Susanne , baptisée â l'église de notre-

Dame d'Anvers, le 3 octobre 1635, (conformément

aux registres de cette église ) et mariée, en 1658,

à messire Jean-Baptiste Anseliers, chevalier, por¬

tant de sable à la bande de cinq losanges d'argent,

(1) Les mariages des enfans et petits-enfans à! Alexan¬
dre et de dame Catharine de Steenwinckel, sont relatés

aux registres de l'église de notre-Dame d'Anvers.
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d'une ancienne maison noble, dont Butkens cite

des membres parmi les nobles vassaux de Brabant

sous le duc Goclefroid I et ses successeurs.

B. François épousa en premières noces, en 1590

demoiselle Cornelie Bisschops , (portant de gueule

à un compas d'or, accompagné de trois trefjles de

même ) et en secondes noces, en 1595, demoiselle

Béatrix Lauryns, portant de gueule à une fasce

ondée d'argent, avec une étoile d'or et un croissant

d'argent en chef, et une fleur de lis de même en

pointe. Etant de nouveau devenu veuf, en 1612,

il embrassa l'état ecclésiastique et décéda a Bruxelles

sans postérité.

C. Michel épousa, en 1588, demoiselle Adriane

Mertens, portant écartelé, au I e et 4 e d'or à la rose

de gueule, et au 2 e et 3 e d'argent à trois bandes

de même , avec laquelle il procréa 1. Susajine. 2.

> Magdalène. 3. Adriane et 4. Michel, qui épousa

en premières noces , en 1626, demoiselle Marie

Van denHeuvel, native d'Anvers, (portarit d'argent

à trois pales d'azur, chacune chargée de quatre be-

sans d'argent ), fille de Philippe , écuyer, et de dame

Marguerite Van Overloop, et dont il n'eut qu'une

fille, Adriane , alliée à messire Théodore de Wyck,

chevalier, portant d'argent à deux bâtons arrachés

et fleurdelisés d'azur, à la fasce de gueule sur le

tout. Michel épousa en secondes noces, en 1635,

demoiselle Anne Lambrechts, portant d'or au lion

de sable, fille de Jean, écuyer, seigneur de Nederoc-
kerseel et décéda, en 1653, comme trésorier de la
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ville d'Anvers ; il laissa de sa seconde femme 1.

François, marie', en 1666, avec demoiselle Marie

de Vaes, native de Malines, portant de sable à trois

boucs d'argent, et n'eut avec elle qu'une fille,

Sùsanne, religieuse. 2. Anne, religieuse. 3. Anne-

Marie, et 4. Marie, allie'e a. André Janssens d'Àlck-

maer, e'cuyer, portant d 'azur à la bande d'or.

DD. Revenons à Jean , quatrième fils ou dixième

enfant de Guillaume et de dame Anne de Rotselaer,

que nous avons quitté page 38. Ce Jean épousa, en

1564, demoiselle Elisabeth Van der Ryt, portant

d'or à trois chevrons ondés de gueule, fille de Guil¬

laume, chevalier, seigneur de Westwezel, et procréa

avec elle 1. Jean, qui suit. 2. Gertrude. 3. Eli¬

sabeth, alliée à Pierre de Rombout, écuyer. 4.

Jacques, qui suit. 5. Jérôme, qui suit. 6. Daniel,

chanoine à Gand. 7. Anne , religieuse a Milen. 8.

Marguerite, alliée a Pierre Steymans, écuyer.

A. Jean se maria en premières noces, en 1595,

avec demoiselle Barbe Van den Bossche, portant

d'or à la fasce de gueule, chargée de trois étoiles

d'argent , d'une très-ancienne maison noble de

Bruxelles, dont Butkens cite plusieurs membres

parmi les nobles vassaux sous le duc Jean I et ses

successeurs; et il épousa en secondes noces, en

1608, demoiselle Elisabeth de Loose, portant de

gueule à dix billeltes d'or posées 4, 3, 2 et 1, d'une

très-ancienne maison noble, dont Butkens cite des

membres parmi les nobles vassaux deBrabantsous
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le duc Jean III et ses successeurs (1). Du premier

mariage sont sortis 1. Gerlrude , clianoinesse à

Munsterbilsen. 2. Jean , dont la postérité' sera rap¬

portée plus loin. 3. Anne , alliée à Chrétien Scr-

thomas, écuyer, d'une illustre famille de Flandre,

portant de gueule à la croix d'argent, cantonnée

de quatre écussons d'or. 4. Jean-Jacques , qui

épousa, en 1634, demoiselle Catharine de Tassis ,

portant d'azur au blaireau passant d'argent, au

chef d'or, chargé d'un double aigle naissant de

sable, fille de messire Antoine , chevalier, éclievin

d'Anvers et de dame Marie Scholiers. De ce mariage

«acquirent deux filles, Elisabeth et Marie-Caro¬

line , mortes en bas âge (2). Leur mère décéda en

1640. Ce Jean-Jacques est cité comme un des

jurisconsultes les plus distingués de son temps. Il

paraît qu'il ne faisait pas, comme tant d'autres

nobles de cette époque, qui dédaignaient l'instruc-

(1) Les deux mariages dé Jean sont consignés aux
registres de l'église de notre-Dame d'Anvers.

(2) Conformément aux anciens registres baptistaires
qui reposent au bureau de l'état civil d'Anvers, Elisa¬
beth est baptisée, le 5 Mars 1635, à l'église de saint-
Jacques, ayant eu pour parain messire Antoine de Tas-
sis, et pour maraine dame Elisabeth de Backer, et
Marie-Caroline est baptisée, le 7 Avril 1636, à l'église
de notre-Dame de la même ville, ayant eu pour parain
et maraine messire Charles de Tassis et dame Marie de
Tassis, qui a eu pour époux messire Henri de Berchem,
seigneur du dit lieu, etc
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tion et trouvaient au-dessous d'eux de se rendre

utile àla société. On peut voir aux archives d'Anvers,

dans le 6 e volume d'actes, année 1639, page 275,

un acte par lequel il a fait, conjointement avec sa

femme dame Cai/iaWtte deTassis, l'acquisition d'une

propriété, appartenant à un M. Dellafaille, dans

cet acte il est à la fois qualifié noblement et de

licencié en droit, avocat au conseil de Brabant et

écoutette du banc féodal de Zandhoven.

Du second mariage de Jean , avec dame Eli¬

sabeth de Loose, nacquirent 1. Elisabeth , qui

épousa, en 1630, messire Pierre de Sart, chevalier

portant fascé d'or et de sinople de six pièces , fa¬

mille ancienne et illustre, mentionnée par Butkens

parmi les nobles vassaux de Brabant sous le duc

Jean III et ses successeurs. 2. Marie. 3. Sara. 4.

Jeanne , qui épousa, en 1656, Pierre, de Rode (1),

écuyer, portant d'argent à trois fleurs de lis de

gueule , d'une très-ancienne maison noble, qui faisait

partie des sept-familles-patrices-nobles de Louvain,

et dont Butkens cite plusieurs membres parmi les

nobles vassaux de Brabant sous le duc Gode froid II

et ses successeurs. 5. Jacques, qui se maria, en

1658, avec demoiselle Marie de Yyts, fille de Jean,

écuyer, portant d'or mantelé ployé de gueule, au

chef d'azur, chargé d'un lion naissant d'argent,

(1) Les mariages d'Elisabeth et de Jeanne sont con¬

signés aux registres matrimoniaux de l'église de notre-
Dame d'Anvers.
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et procréa avec elle un fils, nommé Jean , qui vécut

comme gentilhomme à la cour de Bonn.

B. Jacques , deuxième fils de Jean et de dame

Elisabeth Van der Ryt, épousa , en 1609 , de¬

moiselle Anne-Marie de Hinnisdael, portant de

sable, au chef d'argent, chargé de trois canes de

sable, fille du seigneur de Schabrouck, avec laquelle

il procréa 1. Jacques, décédé jeune et sans alliance

à\tyezel, auprès de son oncle messire Raes de

Hinnisdael, gouverneur de cette ville. 2. Elisabeth,

religieuse à Heynsberg. 3. Catharine, alliée a mes¬

sire Guillaume de Putte, chevalier, portant d'or à

cinq bandes de gueule, ait canton d'argent à une

étoile de sable à six raies, dune tres-ancienne

maison noble, dont Butkens cite des membres

parmi les nobles vassaux de Brabant sous la du¬

chesse Jenne (1). 4. Barbe, alliée à Philippe de

Suys , écuyer , portant d'azur à trois moutons à

piloter d'or, ferrés de sable. 5. Anne, alliée à Judoce

Van der Elst, écuyer, de la maison dont nous avons

parlé antérieurement. 6. Lucas, chevalier de l'ordre

de saint-Jean de Jérusalem.

(1) On trouve dans les registres baptistaires de
l'église de saint-André d'Anvers deux fdles ( Elisabeth
et Catharine) de Jacques Vanden Kerckhove et de dame

Anne de Hinnisdael. Elisabeth fut baptisée à cette église,
le 29 Avril 1615, ayant eu pour parain Jean de Hin¬
nisdael, et pour maraine dame Elisabeth de Milerhaus,
et Catharine y fut baptisée, le 25 octobre 1616, ayant
eu pour parain et maraine Jean Van den Wyngaerde
et dame Catharine de Boetselaer.
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C. Jérôme, troisième fils de Jean et de dame Eli¬

sabeth Van der Ryt, épousa, en 1596, demoiselle

Jeanne de Becker, (portant d'argent au chevron

d'azur, chargé de cinq étoiles d'or à six raies,

accompagné en chef de deux tierces feuilles de

simple, et en pointe d'une couronne d'immortelles),

fille de Guillaume , gentilhomme du roi Philippe II,

d'un ancienne maison noble, dont Butkens cite

des membres parmi les nobles vassaux de Brabant

sous la duchesse Jenne. De ce mariage sont issus

1. Mathieu, capitaine d'infanterie au service espa¬

gnol, décédé sans alliance. 2. Alexandre, capucin,

et 3. Lucas, qui épousa, en 1630, demoiselle Marie

ÏVerstiaens, d'une ancienne famille noble de Flandre,

citée par l'Espinoy (1), et procréa avec elle 1. Au¬

gustin , qui suit. 2. Marguerite , qui épousa , en

1656, Corneille van Hove, portant de sable, à la

bande échiquetée d'or et de gueule de deux traits,

accotée de deux quintefeuilles d'argent (2), d'une

très-ancienne famille noble d'Anvers. 3. Jacques,

qui fut ambassadeur du roi Charles II auprès de

Louis XIV , épousa , en 1667, demoiselle Anne

Coignet (3), fille de messire Gaspar Coignet, comte

(1) Ouvrage cite', p. 536.
(2) Ce mariage est consigné aux registres de l'église

de notre-Dame d'Anvers.
(3) D'une noble maison de France, portant d'azur à

deux épées d'argent, les gardes d'or en sautoir, accom¬
pagnées de quatre croissans d'argent.
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de Courson, conseiller d'état et ambassadeur sous

Louis XIV, et de dame Anne L'Escaloppier, mais

s'étant fixé à Madrid, sa postérité est ignorée. 4.

Lucas , décédé sans alliance, et 5. Marie, qui a

suivi son frère en Espagne.

Augustin épousa, en 1653, demoiselle Elisabeth,

Yan der Borclit, fille de Hubert, écuyer, portant

d'argent au chevron d'azur, chargé de trois macles

d'or, seigneur de plusieurs endroits dans le mar¬

quisat d'Anvers. De ce mariage sont nés 1. Augus¬

tin , qui suit (1). 2. Cornelie , et 3. Marie-Agnès,

religieuse à yrouweperck.

Augustin, fils d' Augustin, et de dame Elisabeth

y an der Borcht, épousa, en 1678, demoiselle Marie

Daneels, ( portant d' argent à deux fasces de gueule,

et une bande de s ah Te, chargée de trois écussons

d'or, à trois pales de gueule, brochant sur le tout )

fille de messire Corneille Daneels, des barons d'At-

tenrode (2), et de dame Anne-Caroline de M'eer-

mans. Du mariage d'Augustin avec dame Marie

Daneels est issue Marie- Catharine, baptisée à

l'église de saint-André d'Anvers, le 17 mai 1683,

fl) On trouve cet Augustin dans les registres baptis-
taires de l'église de notre-Dame d'Anvers : il est baptisé
à cette église, le 24 août 1654, ayant eu pour parain >

messire Corneille de Hove et pour niarainesa grand-
mère maternelle dame Catharine de Happart.

(2) L'illustre maison de Daneels est issue de celle de
Berthout, seigneur de Malines, Yremde, Roobroeck, etc.
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conformément aux registres baptistaires de cette

e'glise.

AA. Revenons à Jean, fils de Jean et de dame Barbe

Van den Bossche, que nous avons quitté page 61 (1).

Il épousa, en 1622, sa cousine maternelle, demoi¬

selle Catharine de Deckere, native d'Anvers, ( de

l'illustre maison de Deckere de Duylzeele, portant

d'argent au cerf élancé au naturel, au chef d'a¬

zur , chargé de deux croissans d'argent ) fille de

Jean, écuyer. Du mariage de Jean avec dame Ca¬

tharine de Deckere, sont issus 1. Marguerite , al¬

liée a messire Alexandre Verreycken, chevalier,

portant d'azur au chevron d'or, accompagné de

trois glandes de même, d'une ancienne maison

noble, dont Butkens cite des membres parmi les

nobles vassaux de Brabant sous le duc Jean III ;

décédé en 1659 à Alost, où elle s'est remariée à N.

2. Michel, capitaine de cavalerie au service du roi

catholique, qui épousa, en 1666, demoiselle Barbe

Marschalck, fille de Jean, écuyer, portant d'or à

la bande d'azur, chargée de trois fers de cheval

d'or cloués d'azur , et n'a pas laissé de postérité. 3.

Daniel, qui suit. 4. Catharine, qui épousa Philippe

(1) Ce Jean reçut la dignité de chevalier. Son mariage
avec demoiselle Catharine de Deckere est consigné aux
registres matrimoniaux de l'église de notre-Dame d'An¬
vers, année 1622. D'après ce qu'on rapporte, il est décédé,
à un très-haut âge, à Alost, où il a été remarié à de¬
moiselle N., qui parait être morte sans enfans.
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Yan de Werve,écuyer (1). 5. Anne-Marie, alliée a

Benoit de Lenarts, drossart des comtés de Geleen

et d'Âmsteraed au pays de Limbourg, fils de Ma¬

thieu, écuyer, et de dame Jacqueline de Kerck-

hove-Varents. 6. François, officier supérieur d'in¬

fanterie au service de Bavière. 7. Jacques, gentil¬

homme de la chambre de Maximilien-Henri, duc

de Bavière, électeur de Cologne ; mort sans alliance.

8. Isabelle, chanoinesse à Cologne, et 9. Thomas-

Emanuel, gentilhomme de la chambre de l'électeur

et décédé, comme son frère , sans postérité , a la

cour de Bonn. On rapporte que l'électeur honorait

d'une grande amitié ces deux frères.

Daniel (2), représentant du roi à la chambre des

finances ( vicarius reqiœ majestatis in caméra vec-

tigalium, Antwerp.) (3), épousa, en 1664, de¬

moiselle Catharine-Thérèse Engelgrave, d'Anvers,

(1) Ce mariage est consigné aux registres matrimo¬

niaux de l'église de saint-André d'Anvers, sous la date

du 25 juin 1656. La très-ancienne noble maison de Yan

de Werve, dont Butkens' cite divers membres parmi les

nobles vassaux de Brabant sous le duc Jean I et ses suc¬

cesseurs, compte plusieurs siècles d'illustration à Anvers.

(2) Ce Daniel est baptisé.à l'église de notre-Darne

d'Anvers, le 5 janvier 1631,,ayant eu pour parain et

maraine messire Baudoin de Borselle et dame Marie

de Cor te, conformément aux registres baptistaires de

cette église.

(3) Cette charge ainsi que les premiers emplois dans

les finances ne se donnaient autrefois qu'à des nobles de

haute condition, comme l'affirment Butkens et d'autresauteurs*
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(portant d 'argent à un serpent au naturel, cou¬

ronné d'or, au chef de gueule, chargé d'une fleur

de Us d'argent entre deux losanges de même ), fille

de Balthasar et de dame Jeanne de Lamantony,

d'une noble famille espagnole. Du mariage de Da¬

niel sont ne's 1. Balthasar, qui suit (1). 2. Jean-

Daniel, chanoine de la cathédrale d'Anvers et offi¬

ciai de Brahant au diocèse de Malines , mentionné

dans le grand théâtre sacré de Brabant. 3. Jeanne-

Catharine, alliée à messire Jean-François-Hya¬

cinthe de Schockaert, chevalier, mentionnée dans

la généalogie de Schockaert (2). 4. Jean-François.

5. Catharine-Thérèse, religieuse à la noble abbaye

de Herkenrode. 6. François-Emanuel , colonel

d'infanterie au service d'Espagne, marié en 1693,

avec demoiselle Jeanne-Marie- Walhurge Janssens,

portant d 'azur à la bande d'or , fille de Jean,

écuyer, avec la-quelle il procréa deux filles 1.

Jeanne-Catharinë, alliée à don Pedro de Gai-ces,

général espagnol (3), et 2. Marie-Thérèse , alliée à

(1) Balthasar est baptisé à l'église de saint-Jacques

d'Anvers, le 7 avril 1666, conformément aux registres

de cette église, ayant eu pour parain, son grand-père,

messire Balthasar Engelgrave, et pour maraine, la cou¬

sine de son père, dame Catharine de Deckere, fille de

messire Pierre-Paschase, chevalier, baron de Monté-

leone, seigneur de Millegem, Ranst, etc.

(2) Voy. Théâtre de la noblesse de Brabant , 1705,

Liège, imprimerie de Broncart, p. 267.
(3) Son mariage est consigné aux registres xnatri-
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mcssire François Van de Velde, chevalier, d'une

ancienne maison noble de Bruxelles, portant d'or

à Varbre sec de sable. 1. Isabelle-Thérèse , reli¬

gieuse. 8. Ignace-Bénoit, chanoine, attaché à la

cour de l'électeur de Cologne.

Daniel est décédé à Anvers, en 1678, et enterré,

ainsi que sa femme, dame Catharine-Ihérèse En-

gelgrave, à l'église de saint-Jacques de cette ville.

Balthasar, fils de Daniel et de dame Catharine-

Tliérèse Engelgrave, épousa en premières noces ,

en 1688, ( à l'église de Stein, au pays de Limhourg)

étant officier en garnison à Juliers, demoiselle

Anne-Marie de Lenarts, fille de Benoit et de dame

Anne-Marie de Kerckhove-Varents, dont il eut

1. Catharine , religieuse à Heynsberg. 2. Daniel,

3. Jean-François ; tous deux prêtres, attachés à

l'évèque de Ruremonde et décédés au chateau de

Hoensbroeck ( pays de Limbourg ), appartenant à

la famille de cet évèque. 4. Mathieu , qui épousa,

moniaux de l'église de saint-Jacques d'Anvers, sous la

date du 5 juin 1724; registres, qui, comme ceux des

autres églises d'Anvers que nous avons mentionnés pré¬

cédemment, reposent à la maison de ville d'Anvers.

La maison de Garces, célèbre dans l'histoire, et l'une

des plus anciennes et des plus illustres maisons d'Es¬

pagne, a donné un grand-maître à l'ordre de saint-Jean

de Jérusalem, au seizième siècle. Les armoiries du gé¬

néral de Garces existent encore à Anvers, a l'église de

la citadelle et au livre de la confrérie de saint-Roch,

appartenant à l'église de saint-Jacques. •
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en 1724, N , laissant de son mariage deux fils,

morts sans postérité.

Balthasar épousa en secondes noces, en 1703,

demoiselle Elisabeth Janssens, portant à'azur à

la bancle d'or, fille de Jean, écuyer, et de clame

Claire de Witte. De son deuxième mariage sont

issus 1. François , cpii suit, baptisé à l'église de

saint-Walburge d'Anvers, le 14 octobre 1705, ce

qui est confirmé par les registres baptistaires de cette

église. 2. Henri , décédé sans alliance, en 1762, et

enterré à l'église de Breuste, au pays de Limbourg.

On rapporte que Balthasar , après avoir perdu

sa seconde femme et dépense' sa fortune, qui fut

considérable, il s'est retiré à Heynsberg, au pays

de Juliers, et puis à Sehinnen, au pays de Lim¬

bourg, où il est décédé en 1719, au chateau du

dit lieu, appartenant a l'un de ses amis, le baron

de Schellart, avec lequel il avait servi en Allema¬

gne. Il est enterré à l'église de ce village.

Son fils, François , épousa, le 25 janvier 1726,

demoiselle Elisabeth d'Ittre, portant de sinople

au lion d'arqent, couronné d'or, fille de messire

Jean et de dame Catharine de Man (1 ). François

(1) Une branche de la très-ancienne et illustre maison.

d'Ittre, dont parlent de Hemricourt ( Miroir des nobles

de Hasbaye) et d'autres généalogistes, et dont plusieurs

membres sont cités par Butkens parmi les nobles vas¬

saux, de Brabant sous le duc Jean I et ses successeurs, s'est

établie dans le pays de Limbourg , au quinzième siècle-
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décéda, en 1776, au village de Schinnen , et fut en¬

terré dans la tombe de son père, en laissant de

son mariage avec dame Elisabeth d'Ittre I. Jean-

François , qui suit, baptisé à l'église de Schinnen,

le 7 décembre 1726, 2. Marie-Catharine. 3. Jean-

Daniel-Balthasar....i quisuh, et 4. Gertrude-Eli-

sabeth, qui se maria, le 11 mars 1748, à, la même

église de Schinnen , avec messire Jean-Charles

baron de Harbonnier, colonel du régiment de Los-

Rios , et puis commissaire impérial au conseil de

Luxembourg, seigneur de Cobreville au district

de Bastogne, et de plusieurs autres endroits dans

les Ardennes (1).

A. Jean-François épousa, en 1747, demoiselle

Cécile-Elisabeth baronne Von Bronsfeld, portant

d''azur à la croix d'argent, cantonnée de quatre

(1) De ce mariage est issu un fils, né au chateau de
Cobreville, et baptisé, le 12 Janvier 1752, sous les pré¬
noms de Henri-François-Charles-Borromée, ayant eu
pour parain messire Henri de Kerckhove, et pour ma-
raine dame Antoinette-Caroline de Harbonnier, ainsi
qu'il conste par les anciens registres baptistaires qui
reposent sous le bourgmestre de Nives, au district de
Bastogne. Ce fils, décédé sans alliance, fut le dernier re¬
jeton de l'ancienne et illustre maison de Harbonnier,
si connue et si vénérée dans le duché de Luxembourg,
où son nom rappelle tant d'honorables souvenirs. Ses
biens ont été hérités par la famille de Kerckhove, du
pays de Limbourg, ce que prouve l'acte de partage qui
est entre les mains de cette famille.



( 72 )

étoiles de même, d'une ancienne maison noble et

chapitrale d'Allemagne, fille du baron Gérard Von

Bronsfeld , seigneur de Schinveld et de plusieurs

autres endroits dans les pays de Limbourg et de

Juliers, et de dame Marie-Rose comtesse Von

Schaesberg.

Du mariage de Jean-François avec dame Cécile-

Elisahetli de Bronsfeld sont issus les enfans sui-

vans : 1. Jean-François , baptisé le 14 octobre

1748, à l'église du village de Schinnen, et dont

la postérité sera rapportée plus loin. 2. Catharine-

Cécile-Elisabeth. 3. Marie-Gertrude et 4. Marie-

Agnès , religieuse. Leur père, Jean-François, est

décédé, en 1784, à Grysegrubben, sous la com¬

mune de Nuth, au pays de Limbourg, et enterré

à l'église de cette commune.

B. Jean-Daniel-Balthasar...., décédé, en 1809, a

Meersen, département de la meuse inférieure, avait

épousé demoiselle N Peusens, dont il eut 1.

Charles-Borromée , 2. Cécile-Elisabeth, 3. Jean-

Guillaume. 4. Marie-Agnès, 5. Marie-Gertrude

et 6. Marie-Hélène.

AA. Jean-François , fils de Jean-François et de

dame Cécile-Elisabeth de Bronsfeld, épousa en

1^85, demoiselle Marie-Gertrude de Lintgens

( issue de l'illustre maison de Grutliuse ), fille de

Jean-Guillaume et de dame Marie-Joséphine ba¬

ronne Von Walstock, petite-fille du baron Maxi-

milien Von Grutliuse et de dame Julie comtesse

Von Salm-Dyck. De ce mariage sont issus treize
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enfans, dont les suivons existent encore : 1. Jean-

Baptiste-Auguste, reçu licencié en droit, en 1813,

à l'université de Paris ; né à Nuth (province de Lim-

bourg) et baptisé à l'église de cette commune, ayant

eu pour parain le comte Jean-Baptiste d'Ansem-

bourg, et pour maraine dame Marie-Isabelle ba¬

ronne de Bongaert. 2. Joseph-Romain-Louis, reçu

docteur en médecine a l'université de Strasbourg,

ancien médecin en chef des hôpitaux militaires,

membre de la commission de surveillance médicale

à Anvers , commandeur et chevalier de plusieurs

ordres de mérite, commandeur de l'ordre noble

du Phénix de Hohenlohe, de l'ordre du saint-

Sépulcre de Jérusalem, etc. ; né et baptisé, comme

son frère, à Nuth, ayant eu pour parain le comte

Josepli-Romain d'Ansembourg, et pour maraine

dame Marie-Anne-Louise baronne de Bongaert,

chanoinesse au chapitre de Cologne (1). (J'ai vu les

(1) Joseph-Romain-Louis est auteur des ouvrages et

écrits suivants : 1° Hygiène militaire ; 2° Histoire des
maladies observeés à la grande armée française pendant
les campagnes de Moscou en 1812 et d'Allemagne en 1813:
3°Ferhandeling over Jeu mililairengeneeskundigendienst;

4° Considérations pratiques sur les fièvres intermittentes s

.1° Observations sur la fièvre adynamique ; 6° Dissertation
sur l'air atmosphérique et son influence sur l'économie
animale; 7° Over de Rekruleering ; 8° Beknoplegesckie-
denis der Koninhl) he Ahadcmie van schoone hunstente
Antwerpen ; 9° Mémoire sur les colonies de bienfaisance
de Frédériks- Oord et de IVorlel; 10° Mémoire sur l'oph-
thalmie observée à l'armée des Pays-Bas ; 11" Sur l'exer-
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actes baptistaires de ces deux frères, mais pas ceux

des enfans qui suivent, ne's sous le régime de la

révolution française et sous celui de l'empire).

3. François-Nicolas-Antoine, qui servit dans le

deuxième régiment de gardes-d'honneur sous Na¬

poléon. 4. Marie Isabelle Frédérique. 5. Adrienne-

Charlotte. 6. Jean-Guillaume. 7. Marie-Gertrude.

8. Marie-Elisabeth et 9. N Philippe.

Le père, Jean-François , l'un des nolables pro¬

priétaires du pays de Limbourg, et qui, comme tel,

fut membre du collège électoral du département

de la Meuse inférieure sous le règne de Napoléon ,

est décédé , en 1819, à sa terre de Nieuwcnhove,

et enterré à Nuth , étant vivement regretté de sa

digne et respectable épouse, de ses enfans, de ses

nombreux amis et de toutes les personnes qui l'ont

cice de l'art de guérir ; etc. En outre il a publié un grand

nombre de mémoires, notices et observations scienti¬

fiques, répandus dans tes principaux recueils périodiques

de l'Europe et de l'Amérique. Ses travaux littéraires

l 'ont fait admettre à la plupart des académies et sociétés

savantes qui existent, et la célèbre société de minéra¬

logie d'Iéna, voulant lui donner un témoignage de son

estime toute particulière, lui a conféré le titre de vice-

président d'honneur. Des détails sur sa carrière poliiique

et littéraire se trouvent dans plusieurs ouvrages biogra¬

phiques, comme dans l 'Algemeen Konst- en Lelterbode

(Harlem, 1824); dans la Biographie des contemporains,

par MM. Arnault, Joui et Jai (Paris, t. XVI, supplé¬

ment) , etc.
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connu. Jamais homme n'eut de plus belle âme : se3

connaissances et l'aménité de son caractère le fai¬

saient rechercher dans le monde, tandis que la

bonté et la noblesse de son cœur, son aimable

franchise, sa bienfaisance, son plaisir à obliger et

ses vertus le faisaient estimer et chérir générale¬

ment. Rien ne peut flatter davantage ses enfansque

les exemples de vertus et les beaux souvenirs que

ce vénérable père leur a laissés.

Ce Mémoire a été rédigé avec conscience, et ses

matériaux ont été puisés a de bonnes sources, a des

sources dont la véracité ne peut être suspecte. Il

aurait pu être rendu plus complet, si les enfans des
filles et les dates des décès des membres de la

Maison qui fait le sujet de cet écrit, eussent ete

cités dans les manuscrits qui ont servi à sa rédac¬

tion. Il paraît qu'on a négligé de rapporter dans

ces mêmes manuscrits, des mariages contractés en

deuxièmes et troisièmes noces ; de sorte qu'à cet

égard il peut exister aussi des omissions dans ce

Mémoire, ce dont il convient d'avertir le lecteur.

FIN.
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